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Plusieurs déclarations font état
d’une divergence entre des
Etats membres de
l’Organisation des pays
exportateurs de pétrole,
certains invoquant l’idée d’une
indexation du prix du gaz sur
celui du pétrole; mais,
théoriquement, dans les
contrats, la formule
d’indexation  existe déjà.
Certes, le constat est que, face
aux nouvelles mutations
gazières, le prix de cession est
effectivement de plus en  plus
déconnecté du prix du pétrole
sur le marché libre 
(marché spot).

PAR ABDERRAHMANE
MEBTOUL* 

1 - Première divergence, l’idée
d’une Opep/gaz à l’image d’une
Opep/pétrole, dont la cotation se
fait au jour le jour sur la Bourse
invoquée par certains responsables
iraniens et vénézuéliens, (ces der-
niers pour des raisons politiques) et
l’Algérie. Or, la Russie et bon
nombre d’autres pays du FPEG ont
eu toujours une position ambiguë à
ce sujet. Il faut savoir que le marché
du gaz est un marché segmenté en
trois zones : Amérique, Asie et
Europe. Les canalisations représen-
tant 72% du marché mondial contre
28% pour le GNL. Certes, les
GNL du fait de la flexibilité, avec
les tankers, et si à l’avenir ils
devaient  représenter plus de 85% de
la commercialisation mondiale
pourraient aider à cette Opep de gaz,
mais dans la conjoncture actuelle,
la cotation journalière boursière est
impossible. Et comme j’ai eu à le
démonter dans  la presse nationale,
cela est rendu d’autant plus difficile
avec l’entrée, sur le marché mon-
dial, du gaz non conventionnel
notamment aux USA qui risquent
de devenir, à l’horizon 2020, expor-
tateurs nets de gaz. Ces nouvelles
technologies  ont bouleversé  la
rentabilité financière des GNL dont
les coûts sont très élevés et la ren-

tabilité à maturation très lente.
Cela remet  également en cause la
faisabilité à court terme du projet
gazoduc Trans-saharien gas pipeline
(TSGP), surtout sa rentabilité.
Devant relier le Nigeria à l’Europe
via l’Algérie, d’une capacité de 20 à
30 milliards de m3/an destinés en
majorité au marché européen,  ce
projet - qui au départ  devait per-
mettre à l’Algérie de concurrencer
Gazprom et la Norvège pour passer
à l’horizon 2015 à 15% de l’appro-
visionnement de l’Europe - pour se
matérialiser coûtera plus de 13 mil-
liards de dollars contre une  prévi-
sion au départ de 7 milliards de dol-
lars  ramenée par la suite à 10 mil-
liards de dollars.  

2 - Deuxième divergence sur
l’éventualité, évoquée récemment
par le ministre de l’Energie algé-
rien, d’une réduction de l’offre de
gaz conventionnel. Or les contrats
par canalisation (gaz naturel (GN)
le  sont à moyen et long termes et
même pour des raisons financières
(coûts élevés) les contrats de GNL
en majorité se font à moyen et long

termes. La Russie qui est à domi-
nance  de canalisations et le Qatar à
dominance de GNL ont évoqué
l’impossibilité dans ces conditions
d’une réduction de l’offre au risque
de perdre des parts de marché. Outre
que les pays membres du Forum
des pays exportateurs de gaz
(FPEG) ne sont pas encore consti-
tués en  cartels à l’image de l’Opep,
ils  ont des intérêts, pas toujours
identiques sur le marché. Et  en
abaissant l’offre, les pays produc-
teurs respecteront-ils ces contrats
qui en principe sont non révisables,
l’Algérie représentant actuellement
environ 10% du marché européen et
la Russie plus de 25% ?

3 - Reste la solution la plus rai-
sonnable, une coordination des
pays producteurs en relation avec
les pays consommateurs  pour
avoir un juste prix, notamment
européen et asiatique, sous réserve
d’un non bouleversement  du modè-
le de consommation  énergétique. Il
faut faire confiance au génie
humain, car actuellement sur le
marché mondial le prix de cession

sur le marché libre (spot) est d’en-
viron 4 dollars MBTU, ayant
atteint exceptionnellement en plein
hiver 6 dollars, une chute  de plus
de 50% par rapport à 2008. Le prix
de cession du gaz doit tenir compte,
bien entendu, des fluctuations du
dollar, monnaie de référence, pour
sa rentabilité qui  est environ de
1/10 du prix du pétrole, malgré de
lourds investissements encore
qu’existent  des différences de prix,
mais avec un  écart faible, cela en
fonction des zones géographiques et
des modalités de contrats, le prix de
cession étant indexé sur celui du
pétrole. Le  1/10 étant valable pour
le gaz naturel par canalisation, le
prix de cession étant supérieur pour
le  gaz naturel  liquéfié( GNL)
devant tourner entre 10/14 dollars
selon les zones géographiques du
fait du coût de transport. Cependant
la marge de manœuvre est étroite
jusqu’en 2015, supposant une coor-
dination sans faille des membres du
FPEG devant les perspectives du
déséquilibre entre l’offre abondante
et la demande stagnante ou en crois-
sance peu élevée. En effet, la mise
sur le marché de capacités addition-
nelles de liquéfaction (57 Gm3) et de
regazéification (260 Gm3) entre
2009 et 2013, ces surcapacités ont
conduit à des taux d'utilisation très
faibles des terminaux d'importation
GNL avec comme résultat dans les
prochaines années l'offre de GNL
surpassant fortement la demande
gazière globale, avec pour consé-
quence une pression accrue sur les
prix, qui, selon Cedigaz, devraient
reculer, la mise sur le marché d'une
offre disponible supérieure de 100
Gm3 ces deux dernières années,
combinée à une forte réduction de la
demande, rallongeant  jusqu'à 2015-
2016 la période actuelle de bulle
gazière.

Quelles sont donc
les  perspectives de
la réussite ou non de
la réunion d’Oran ?

Je pense que l’on aboutira à un
résultat mitigé du fait qu’il faille
répondre à deux  questions straté-

giques : d’abord, s’il existera  une
discipline, même au niveau du mar-
ché du gaz conventionnel  entre les
différents producteurs,   et ensuite si
la réussite de cette réunion ne
dépendra-t-elle pas de la Russie, qui
a montré par le passé qu’elle privi-
légiait avant tout ses intérêts
propres, la Russie ayant profité de
la baisse   des quotas Opep pour
devenir le premier exportateur de
pétrole mondial courant 2009,
Gazprom  (avec la Norvège) étant le
concurrent  direct de Sonatrach
comme en témoigne les récents
accords gaziers  avec l’Espagne et la
France   (plus de 30% des réserves
mondiales de gaz conventionnel, de
l’Iran 15% et du Qatar 10%) sans
compter les récentes découvertes de
gaz  non conventionnel en Sibérie
et en Chine ? Gazprom est-elle
toujours intéressée pour prendre
une  participation dans  le  projet
Nigal ? Cela interpelle l’Algérie,
une économie totalement rentière,
le gaz  représentant 1/3 des recettes
d’hydrocarbures (gaz naturel GN et
gaz naturel liquéfié GNL). C’est
que de plus en plus d’experts  natio-
naux et étrangers estiment dès lors
que l’Algérie se doit de revoir sa
stratégie énergétique et notamment
gazière. Les hydrocarbures étant la
propriété  de toute la collectivité
nationale, un large débat national
s’impose. Et surtout de poser luci-
dement l’épuisement inéluctable,
car l’on peut découvrir des centaines
de gisements, mais non rentables
financièrement, devant tenir  comp-
te de la forte consommation inté-
rieure. Le gaz étant une ressource
non renouvelable qui appartient à la
collectivité et aux générations
futures, se pose dès lors la question
de savoir pourquoi augmenter la
production en Algérie si l’on devait
l’exporter à un prix qui couvre à
peine les frais de production et de
surcroit  transformer le gaz en dol-
lars et en plaçant ces réserves de
change à l’étranger à des taux d’in-
térêts presque négatifs ? 

A. M.
*Expert international

et professeur d’université 

THIERRY AUTIN, DIRECTEUR GÉNÉRAL ADJOINT DE TOTAL ALGÉRIE AU MIDI LIBRE

«Nous avons un partenariat stratégique 
Le partenariat stratégique pour le
développement régional du sud-ouest
algérien avec des perspectives de création
d`emplois, le partenariat avec Sonatrach, la
politique de partage de la production et la
qualité des investissements, sont quelques-
uns des points abordés dans cet entretien,
par Thierry Autin, directeur général adjoint
de la firme pétrolière française Total qui
active en Algérie depuis plus de 20 années.
Total compte participer activement au
développement de la région du Sahara en y
apportant la modernité et en créant 
des richesses et des emplois 
pour les populations déshéritées. 

ENTRETIEN RÉALISÉ PAR AMAR AOUIMER

Midi Libre : Commet se développent les
activités de Total avec Sonatrach ?
Thierry  Autin : Nous sommes partenaires de

Sonatrach depuis les années 1990 et nous avons un
contrat de production qui va continuer jusqu’à la fin de
notre contrat. Nous avons ensuite le contrat de
Timimoun que nous avons obtenu lors de l’appel d’offres
de 2003 et qui est entré en phase de développement en
obtenant en août 2009 l’approbation des autorités pour
entrer dans la phase de développement.

Nous sommes dans la phase de basic engineering qui
sont les études permettant de préparer le développement
avec une perspective de relancer la production à peu près
vers le début de l’année 2014.

Il y a un objectif concernant les coûts que nous avons
dans le projet avec un investissement de 900 millions de
dollars.

Total envisage de développer des activités
très importantes en Algérie basées sur
l`excellence des relations avec Sonatrach;
comment faire évoluer cette formidable joint-
venture ?   
C’est un contrat qui court sur 30 années et qui va se

poursuivre de l’année 2009 à l’année 2039. Ce sont les
règles contractuelles de l’Algérie. 

Il s’agit d’un investissement sur le long terme et cela
montre la volonté de Total de rester présente en Algérie et de
poursuivre son activité avec Sonatrach qui détient  57 % tan-
dis que Total en possède environ 37%, avec notre partenaire
Cepsa.

Le troisième projet concerne l’appel d’offres de 2009, le
projet de l’Ahnet auquel nous en sommes à 47 % avec notre
partenaire Artex et, bien sûr, Sonatrach qui détient 51 %.
Sur ce projet, nous avons déjà une phase de recherche de
quelques puits à forer avec Total en position d’opérateur à
partir du mois de juin.

OUVERTURE DU 10° FORUM DES PAYS EXPORTATEURS DE GAZ (FPEG) 

SUR FOND DE DÉFECTIONS 
L’Arabie Saoudite et le Koweït
ont pointé aux abonnés
absents, alors que le
Venezuela s’est fait
représenter par son vice-
ministre de l’Énergie, et la
Libye par une délégation sans
ministre. En dépit de ces
défections, le ministre de
l’Energie et des mines a
ouvert le Forum, avec la
présence remarquée du
Secrétaire général du FPEG,
le russe Bokhanovski 

DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL 
À ORAN MOKRANE CHEBINE 

L’ ouverture de la 10° réunion
ministérielle du Forum des pays
exportateurs de gaz (FPEG),
s’est ouverte hier, au Centre des

conventions d’Oran, sur fond de défections
de taille, car quatre ministres seulement
étaient présents, ceux de l’Egypte, du
Nigeria, de la Russie et de l’Iran en l’oc-
currence. En effet, l’Arabie Saoudite et le
Koweït ont pointé aux abonnés absents,
alors que le Venezuela s’est fait représenter
par son vice-ministre de l’Énergie, et la

Libye par une délégation sans ministre.
L’Angola, la Norvège, les Pays-Bas et le
Yémen étaient également  présents en tant
que pays observateurs. En dépit de ces
défections, le ministre de l’Energie et des
mines a ouvert le Forum, avec la présence
remarquée du Secrétaire général du FPEG,
le russe Bokhanovski, mais aussi des
ministres qatari et russe de l’Énergie ainsi
que d’autres délégations plus ou moins
importantes. «La 10° édition du FPEG
constitue le début d’une nouvelle ère dans
l’histoire du Forum,  qui est devenu un
espace durable pour satisfaire la demande

sur le marché international et stabiliser les
offres gazières», a déclaré, hier, Chakib
Khelil, non sans dissimuler ses craintes
quant à la poursuite du statu quo jusqu’à
2013. En d’autres termes, le ministre de
l’Energie et des mines redoute la stagna-
tion des projets, à cause de la non-exploi-
tation des gaz conventionnels rendue diffi-
cile par la cherté excessive des coûts. «Ces
nouveaux procédés ont influé sensible-
ment sur la demande mondiale, notam-
ment en Amérique du Nord, où la demande
et la consommation en matière de gaz sont
les plus fortes», a regretté Chakib Khelil,

pour exprimer toute la nécessité de hisser
le niveau des prix à un seuil raisonnable,
mutuellement acceptable entre les pays
fournisseurs et consommateurs. Une pro-
blématique rendue davantage ardue par
l’absence d’un consensus entre les pays
producteurs et exportateurs même, en
témoigne la défection de certains grands
acteurs sur le marché gazier international
au Forum d’Oran. D’ailleurs, l’une des
suggestions de l’Algérie s’articule autour
de la coordination dans l’amorce des diffé-
rents projets en matière de gaz entre les
pays du FPEG, a laissé entendre le
ministre de l’Energie et des mines. Une
manière de réguler le marché et équilibrer
l’offre et la demande. 

Ceci dit, et nonobstant les divergences
de vue autour de la question, le FPEG
n’est pas dans l’impasse. Et pour cause,
d’autres pays producteurs de gaz s’apprê-
tent à intégrer le Forum, à l’image de
l’Angola qui est en train d’en étudier la
possibilité, croit-on savoir. Par ailleurs,
l’ouverture des travaux du GNL 16 devrait
s’ouvrir officiellement hier dans la soirée
(18h). Initialement prévue pour dimanche
dernier, les organisateurs ont du la
repousser à hier à 15h puis à 18h, car plu-
sieurs délégations n’ont pas pu à
rejoindre Oran à cause de la perturbation
du trafic aérien causée par le nuage de
cendres généré par l’éruption du volcan
islandais.  

M .  C .

Actuellement Sonatrach est en train d’opérer le champ et
à compter de juin, nous deviendrons opérateur pour le comp-
te de l’association Sonatrach-Total Artex.

Une seconde phase de recherche aura lieu et nous dépose-
rons de façon conforme les conditions contractuelles. Vers la
fin de l’année 2015, nous entrerons en production pour un
contrat de 35 ans.Cela nous mènera très loin en termes de
perspectives de présence en Algérie de Total et nous allons
au-delà des années 2040 en association avec Sonatrach. Ce
sont des perspectives futures très positives car nous avons
un grand enjeu à développer tous ensemble pour l’Algérie.

C’est un projet qui doit développer au moins 4 milliards
de mètres cube de gaz par an. Le projet d’In Salah est très
important pour le développement du sud-ouest.

Comment voyez-vous la notion de partenariat
avec Sonatrach ?
Nous avons des éléments qui font partie de tous les

contrats en Algérie et se retrouver avec Sonatrach dans les

associations, est une valeur ajoutée importante et formi-
dable. Il s’agit d’une association Gagnant-gagnant. Total,
compagnie internationale avec une forte emprise technolo-
gique peut apporter son savoir-faire sur un certain nombre de
procédés technologiques sur lesquels Sonatrach a déjà des
connaissances et nous apportons notre technologie comme
sur le site de l’Ahnet, pour ce qu’on appelle les gaz très per-
méables et les réserves perméables.

Cela va permettre à la fois la partie exploration et la par-
tie développement. Total a à cœur de ramener sa technolo-
gie  et son expérience dans cette problématique pour pouvoir
développer les réserves de l’Algérie en partenariat.

Commet se présente la coopération sur le
long terme entre Total et Sonatrach pour le
développement durable ?
Sonatrach qui détient 51 % dans les contrats, nous

apporte son immense expérience dans le domaine de l’ex-
ploration en Algérie, mais également dans le domaine du

développement de la production et sa connaissance du
contexte technique et les contextes régionaux qui sont
très importants.

On se plaint dans une problématique qu’on appelle le
développement durable qui convient bien à Timimoun.
Nous travaillons la main dans la main avec Sonatrach sur
ces aspects, car nous avons à cœur les travaux et activi-
tés de développement que nous faisons en Algérie et pour
l’Algérie. 

Cela permet au partenariat de se rémunérer comme le
permet le contrat, mais aussi de permettre aux régions
dans lesquelles nous allons nous implanter de profiter et
d’avoir des retombées positives à travers ce développe-
ment. Les grands problèmes du sud-ouest sont souvent
liés à des problèmes de formation et d’emploi. 

Avec Sonatrach, nous allons aborder ces problèmes
pour pouvoir participer à ces développements en recrutant
localement.

A . A .

Abderrahmane Mebtoul Expert international et professeur d’université 
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CONTRIBUTIONRÉUNION  DU FPEG

VERS UN RÉSULTAT MITIGÉ ? 

EVENEMENT

de développement durable avec Sonatrach»

LES ESSAIS TECHNIQUES ONT ÉTÉ ENTAMÉS

Le gazoduc Medgaz opérationnel en juillet 2010
L e gazoduc Medgaz, acheminant direc-

tement le gaz algérien vers
l’Espagne, sera opérationnel en

juillet 2010, a affirmé, hier,  le P-DG
par intérim de Sonatrach, M. Abdelhafid
Feghouli, en assurant même que les
essais techniques liés à ce projet ont été
déjà entamés. 

Dans une déclaration à la presse en
marge de la 10e session du Forum des
pays exportateurs de gaz (FPEG) qui se
déroule à Oran, M. Feghouli a rappelé
que la capacité de ce gazoduc (8 milliards
de mètres cubes/an), «est extensible si
une demande importante est exprimée du
côté espagnol et si le marché espagnol
entend s’interconnecter avec le réseau

européen''.  «Le volume du gaz à expor-
ter à travers le Medgaz sera donc détermi-
né en fonction de la demande espagnole'',
a précisé M. Feghouli. 

Le patron de Sonatrach a, en outre,
écarté tout retard, du moins pour la par-
tie algérienne, dans l’exécution du projet. 

«Il n’y a pas eu de retard de notre côté,
le retard est accusé du côté espagnol. On
nous a accusés à tort'', a-t-il déclaré et
d’ajouter que le gazoduc ''est prêt, la par-
tie algérienne est prête, mais de l’autre
côté il y a quelque retard''. 

Evoquant l’impact des nouvelles
découvertes réalisées en 2010 par
Sonatrach (7 en effort propre) sur le mar-
ché pétrolier, notamment l’offre, M.

Feghouli s’est contenté de dire qu’il «faut
d’abord un peu de temps pour développer
ces découvertes».  

Concernant le conflit opposant
Sonatrach au groupe espagnol Gas
Natural, M. Feghouli s’est limité à indi-
quer que le résultat de l’arbitrage en cours
entre les deux parties ''sera connu vers la
fin du premier semestre 2010''.

A la question de savoir si Gas Natural
pourrait entrer dans le capital de Medgaz,
le P-DG par intérim de Sonatrach a esti-
mé que cette option ''n’est pas à l’ordre
du jour pour l’instant'', ajoutant que cela
dépendrait du résultat de l’arbitrage et du
développement des relations du groupe
algérien avec cette société

Les membres du FPEG
d'accord pour l'indexation
du prix du gaz sur celui
du pétrole 
Les membres du Forum des pays
exportateurs du gaz (FPEG) se sont
mis d'accord, lundi à Oran, pour
poursuivre leurs efforts pour
indexer le prix du gaz sur celui du
pétrole, a déclaré le ministre de
l'Energie russe, Sergei Shmatko.
"La déclaration finale a été approu-
vée à l'unanimité. Tous les ministres
des pays membres du FPEG se sont
mis d'accord pour atteindre l'objec-
tif d'indexation du prix du gaz à celui
du pétrole", a déclaré M. Shamatko à
la fin des travaux de la 10 ème ses-
sion du FPEG.

La 10e réunion du FPEG abien eu lieu, malgré l’absence de certains pays membres.
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LES SYNDICATS DE LA SANTÉ ET DE L’ÉDUCATION RÉUNIS HIER 

Une alliance est née

Le long chemin vers l’unité

Une alliance syndicale,
regroupant les syndicats
autonomes du secteur de la
santé publique et ceux de
l’éducation nationale, vient
de naître.
PAR AMEL BENHOCINE

U ne réunion s’est tenue à cet effet,
hier dans l’après-midi, au siège
principal  de l’UNPEF à Alger, et

a regroupé autour de la table de concer-
tation, les représentants des médecins et
des enseignants. 

Il s’agit du Syndicat national des pra-
ticiens de santé publique (SNPSP), le
Syndicat des praticiens spécialistes de
santé publique (SNPSSP), le Conseil
national autonome des professeurs de
l’enseignement secondaire et technique
(Cnapest) et l’Union nationale des pro-
fessionnels de l’éducation et de la for-
mation (Unpef). Joint hier par notre rédac-
tion, le responsable de communication
du Cnapest, Messaoud Boudiba, nous a
affirmés qu’une réunion s’est tenue dans
le but de lancer officiellement cette nou-
velle coordination syndicale. 

«C’est une premièreprise de contact
concrète. Les quatre syndicats se sont
mutuellement soutenus durant leurs
grèves et autres combats syndicaux. Ce
qui fait que ces contacts permanents ont
fait naître une alliance», nous a-t-il dit.
Cette nouvelle coordination, poursuit
notre interlocuteur, s’est fixée comme
objectif de défendre les libertés syndi-
cales et le droit primordial à la grève, et

ce, suite aux mesures «répressives»
brandies par les pouvoirs publics face
aux mouvements de protestations.
«Nous allons discuter des objectifs à
fixer et autres actions à entreprendre.
Cela dit, on ambitionne pour une action
de protestation commune», a-t-il dit,
quelques heures avant l’entame de la
rencontre en question. Il est utile de
souligner, à ce titre, que ces syndicats
autonomes ont décidé de protester dans
le cadre d’une action commune pour
dénoncer la manière jugée «inaccep-
table» dont a été traitée leur protesta-
tion. 

La grève des enseignants a été, rappe-
lons-le, gelée suite aux menaces de
ponctions sur salaires et autre licencie-
ment collectif des travailleurs de l’édu-
cation, décidées par le ministre
Boubekeur Benbouzid. 

Les mêmes menaces ont été égale-
ment affichées par le ministre de la
Santé contre le personnel médical. Par
ailleurs, interrogé sur l’appellation offi-
cielle de cette coordination, M. Boudiba
affirme que rien n’est encore décidé à ce
propos. 

Ceci dit, le Cnapest et l’UNPEF
comptent proposer à leurs homologues
de la santé l’appellation d’un ancien
projet qui n’a jamais vu le jour. Il s’agit
de la Fédération nationale des tra-
vailleurs algériens (FNTA). 

Par ailleurs, notre interlocuteur a
tenu à préciser que les portes de cette
coordination sont ouvertes à l’ensemble
des syndicats autonomes, tous secteurs
confondus, militant pour défendre les
libertés et droits syndicaux. 

A.  B .  

PAR KAMAL HAMED

Q uatre syndicats autonomes, qui
ont annoncé ces derniers jours la
création d’une nouvelle alliance

syndicale, ont tenu hier leur première
réunion. A travers cette nouvelle struc-
ture ces syndicats autonomes, qui acti-
vent dans les secteurs de l’éducation
nationale et de la santé, espèrent renfor-
cer leur unité d’action et donner un nou-
veau souffle à leur mouvement de reven-
dications.

Ce d’autant que le mouvement syndi-
cal autonome fait face, comme cela est
souligné par les leaders syndicaux, à
«d’énormes pressions de la part des pou-
voirs publics». C’est en grande partie ce
paramètre qui a incité le Conseil des
professeurs de l’enseignement secondai-
re et technique (Cnapest), l’Union des
personnels de l’enseignement et de la
formation (UNPEF), le Syndicat des
praticiens de la santé publique (SNPSP)
ainsi que le Syndicat des praticiens spé-
cialistes de la santé publique
(SNPSSP), à hâter le processus de créa-
tion de cette alliance syndicale. 

Les premiers responsables de ces
quatre syndicats, qui ont justifié la créa-
tion de cette alliance par le besoin vital
de «resserrer les rangs pour mieux
défendre les intérêts de leurs adhérents»,
n’ignorent sans doute pas que cette quête
d’unité est parsemée de moult
embûches. 

Depuis l’apparition des syndicats
autonomes sur la scène nationale, au
tout début des années 90 , toutes les ten-

tatives de création d’une confédération
ou d’une union des syndicats auto-
nomes, qui sont notamment implantés
dans le secteur de la Fonction publique,
ont fait long feu. 

Comme ce fut le cas, tout récem-
ment encore, de la Coordination des
syndicats autonomes qui a regroupé jus-
qu’à douze syndicats ou de
l’Intersyndicale des syndicats auto-
nomes au sein de laquelle activaient sept
syndicats.

Ces quatre syndicats n’étaient pas
dans le même camp. En effet, si le
SNPSSP, le SNPSP et l’UNPEF
étaient considérées, au même titre que le
Conseil national des enseignants du
supérieur (Cnes) et à un degré moindre
le Snapest, comme les principaux ani-
mateurs de la Coordination, le Cnapest
était, de son côté, le fer de lance de
l’Intersyndicale. 

Ces deux structures, qui ont menées
d’importantes actions de grèves, durant
notamment les années 2008 et 2009
pour revendiquer de meilleurs statuts
particuliers pour leurs adhérents et une
augmentation salariale, ont peaufiné le
cadre organisationnel en se dotant de
chartes et autres statuts ou règlements
intérieurs. 

Mais apparemment cela n’était pas
suffisant pour maintenir la cohésion des
rangs et, petit à petit et au fur et à
mesure des actions de protestations, les
deux structures se disloquaient et dispa-
raissaient totalement du paysage syndi-
cal. 

Les raisons de cet énième échec sont

multiples. Souvent, relèvent les obser-
vateurs, les syndicats autonomes sont
victimes des ambitions de leaderships
qui animent certains de leurs leaders. 

Ces ambitions ont suscité des fric-
tions et des querelles portées quelquefois
sur la voie publique, par journaux inter-
posés. Pour l’exemple le Cnapest n’a
jamais voulu faire partie de la
Coordination des syndicats autonomes
parce que le Snapest, considéré comme
frère ennemi et donc un rival, en est
membre. 

Ces échecs répétés n’ont pourtant pas
entamé l’ambition des syndicats auto-
nomes, sans cesse renouvelée, de se
regrouper pour mieux défendre leurs
intérêts. D’où cette tentative des quatre
syndicats et celle aussi d’autres syndi-
cats qui sont sur le point de créer
l’Union nationale des syndicats auto-
nomes (UNSA). 

Selon le coordinateur national du
Conseil national des enseignants du
supérieur (CNES), un des principaux
animateurs de cette union de six syndi-
cats dont il a refusé de divulguer les
noms, «nous sommes encore en phase
de consultations car nous tenons à ce
que ce soit un projet viable».

Pour Abdelmalek Rahmani, contacté
hier, «il est impératif pour nous
d’avoir un cadre qui nous permette de
mieux défendre les questions que l’on
soulève ensemble et d’être ainsi mieux
outillés face aux pouvoirs publics pour
faire entendre nos voix» .                   

K. H.

Les syndicats de la santé publique et ceux de l’éducation nationale font front commun.
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SUITE À LA DÉGRADATION DES
CONDITIONS DE VIE DES ÉTUDIANTS
L’Unea tire la sonnette
d’alarme 
L’Union nationale des étudiants algé-
riens (Unea) tire la sonnette d’alarme
concernant la dégradation continuelle
des conditions de vie des étudiants dans
différentes résidences universitaire du
pays. Elle dénonce entre autres, le lais-
ser-aller de la tutelle dans la gestion des
résidences universitaire. 
Dans un communiqué rendu public, elle
interpelle le ministère de tutelle, à réagir
face à cette situation qu’elle juge «alar-
mante». L’organisation citera, à cet effet,
plusieurs exemples de dégradation
notés dans nombre de résidences dans
différentes wilayas du pays, à l’instar
d’Ouargla, d’Alger, de Mila, de Skikda et
de Sidi Bel- Abbès. Pour les résidences
concernées de la capitale, l’Union cite
en l’occurrence, celles de Sidi Abdellah
et de Dely Brahim, insistant sur l’insécu-
rité qui y persiste. 
L’insécurité, le manque ou l’absence
totale de conditions d’hygiène, la res-
tauration, la dégradation des conditions
et commodités de vie en tous genres
(transport défaillant, bibliothèques
absentes, etc.) au sein des résidences
universitaire dans bon nombre de villes
du pays, font le quotidien difficile de
chaque étudiant, peut-on déduire du
communiqué de l’Unea. L’organisation
estudiantine appelle les autorités à
intervenir en vue d’améliorer les condi-
tions de vie des étudiants dans les plus
brefs délais. Sans quoi, a-t-elle fait
remarquer, «une catastrophe humaine
est à craindre au sein de l’université
algérienne». 

Massinissa Benlakehal

ADMINISTRATION PUBLIQUE 
Le Snapap appelle
à une grève
générale le 16 juin 
Le Syndicat national des personnels de
l’administration publique (Snapap),
appelle à une grève générale de deux
jours reconductible chaque semaine et
ce, à partir du 16 juin prochain.
Dans un communiqué rendu public hier
et signé de la main de son président,
Rachid Malaoui, le Snapap indique que
cette action est amplement justifiée eu
égard au retard accusé dans «la promul-
gation des statuts particuliers, tous
corps confondus, ainsi que le régime
indemnitaire ». 
Dans sa plate-forme de revendications,
ce syndicat autonome demande, par
conséquent, l’accélération du processus
d’élaboration des statuts particuliers
relatifs aux fonctionnaires du secteur de
la fonction publique et ce, avant le 10
juillet 2010. Le Snapap revendique, par
ailleurs, l’institution d’une indemnité de
sujétion spéciale calculée sur la base de
la rémunération principale actuelle au
taux de 40%, avec effet rétroactif à partir
du 1er janvier 2008.
Il est aussi demandé une prime de ren-
dement calculée sur la rémunération
principale actuelle au taux de 40%. De
plus, le Snapap exige également le cal-
cul des indemnités du service perma-
nent au taux de 40% sur la rémunération
principale actuelle pour les travailleurs
gérés selon les termes des décrets 08/05
et 04/08. Comme il revendique la géné-
ralisation de l’indemnité de nuisance et
du travail posté au taux de 25% par rap-
port à la rémunération principale actuel-
le. Le snapap ne rate pas l’occasion pour
rappeler dans son communiqué, l’indis-
pensable liberté à l’exercice du droit
syndical. 

K. H.
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2E SALON DES VACANCES, DES LOISIRS ET DU BIEN-ÊTRE

Une panoplie de prix promotionnels au menu
PAR AMEL BENHOCINE

L e salon international des
vacances, des loisirs et du
bien-être fait son come-

back. Ouvert à partir d’aujour-
d’hui sur une durée de quatre
jours, au palais des exposi-
tions d’Alger (Safex), ce salon
du tourisme « pré-estival »
se présente comme une occa-
sion pour bien préparer ses
prochaines vacances à l’orée
de la saison estival 2010, et
ce, en faisant le plein d’idées
sur les prestations de services.
Le public pourra ainsi décou-
vrir, à travers les stands d’ex-
position d’une soixantaine de

participants, dont 10%
d’étrangers, de nouvelles ten-
dances et de nouvelles destina-
tions aussi bien en Algérie
qu’à l’étranger.  Aux cotés des
opérateurs algériens, l’on note
la présence d’agences de
voyages, hôtels, complexes
touristiques et de mise en
forme, venus de Tunisie, du
Maroc, de France, de Dubaï et
de Turquie. Ces derniers pro-
posent toute sorte de nouveau-
té en matière de vacances avec
en prime des offres promo-
tionnelles. Selon l’organisa-
teur du salon, M.Seba
Slimane, les agences de

voyages proposent en exclusi-
vité, durant ce salon, des prix
promotionnels avec une réduc-
tion de l’ordre de 10% par rap-
port aux prix proposés sur les
marchés. «Le salon est une
occasion pour préparer ses
vacances suffisamment à
l’avance à des tarifs promo-
tionnels exceptionnels, et ce,
en rencontrant dans un seul
endroit les plus grandes
agences de voyages algé-
riennes et étrangères», a-t-il
déclaré, hier à Alger, lors
d’une conférence de presse. En
effet, afin de répondre aux
envies de découvertes et d’éva-

sion des Algériens, le salon
propose un panorama étendu
des possibilités de voyages et
de détente proposées sur le
marché national et méditerra-
néen, et ce, outre les massages
et autre démonstrations
offertes gratuitement au
niveau des stands par les repré-
sentants des centres de thalas-
sothérapie et autres complexes
thermaux. «Notre objectif
principal est de créer une tradi-
tion en initiant la famille
algérienne à consacrer, chaque
année, un budget réservé aux
vacances et détentes», a-t-il
dit. A .  B .

À DESTINATION DU SUD DE L'EUROPE ET DE PÉKIN DANS UN PREMIER TEMPS 

AIR ALGERIE REPREND
SES VOLS
La compagnie aérienne
nationale Air Algérie 
a repris hier ses vols 
à destination de plusieurs
villes du sud de l'Europe 
et  celle de Pékin (Chine) 
à partir d'Alger, de
Constantine, d'Oran 
et de Bejaia, a annoncé 
la compagnie dans 
un communiqué. 
PAR YOUNES DJAMA

«L a compagnie Air Algérie
informe l'ensemble de ses
passagers de la reprise des
vols (vers ces destinations)

suite à la réouverture partielle de l'espace
aérien du sud de l'Europe», souligne le
communiqué repris par l’APS.  De son
côté, la compagnie aérienne privée Aigle
Azur a annoncé hier dans un communiqué
avoir effectué, avant-hier, 18 avril 2010,
à 19h00, un vol de contrôle d'une heure
et quart afin d'évaluer l'impact du nuage
de cendres volcaniques sur le trafic
aérien. 

En effet, munie d'une autorisation de
la DGAC, Aigle Azur a assuré ce vol à
vide avec un Airbus A319, sa toute der-
nière acquisition. Cet appareil neuf est
équipé de moteurs CFM 56 et configuré
bi-classes. Quatrième avion de ce type,
il a rejoint en avril 2010 la flotte

d'Aigle Azur composée de onze appareils
de la famille Airbus A320.

L'Airbus d'Aigle Azur a décollé
dimanche 18 avril à 19h00 de l'aéroport
d'Orly pour se diriger vers celui de
Mulhouse puis redescendre vers Lyon
avant de regagner Orly, pour un temps de
vol d’une heure et quart. 

Le dirigeant - responsable de la com-
pagnie Aigle Azur, M. François Hersen,
a pris place à bord de l'appareil en plus du
chef pilote et d'un co-pilote : «Nous
avons fait en sorte de vérifier les pires
conditions, à des niveaux où l'on pensait
qu'il pouvait y avoir des concentrations
de poussières», explique M. Hersen.

Mais «nous n’avons rien remarqué de
visible et le vol s'est déroulé parfaite-
ment.». «Aigle Azur participe ainsi à
une série de vols de contrôle pour éva-
luer les risques liés à la dissémination de
cendres volcaniques dans le ciel euro-
péen» déclare Meziane Idjerouidene,
directeur général de la Compagnie aérien-
ne. 

Et d'ajouter que «l’ensemble des don-
nées techniques collectées à l'issue de ce
vol d'intérêt général sont partagées avec
la communauté scientifique et aéronau-
tique européenne, la DGAC, ainsi que
les équipes d'Airbus et d'Aigle Azur».

Y.  D .  

Les appareils de la compagnie nationale reprennent progressivement les airs. P
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L’INDUSTRIE DU PLASTIQUE
EN PÉRIL 

Appel à la tenue
d’assises nationales 

Le salon international du plastique et
du caoutchouc, Expoplast a ouvert
ses portes hier à la Safex (Alger) sans
Mustapha Benbada et Chérif
Rahmani, respectivement ministre de
la PME/PMI et de l’Artisanat et
ministre de l’Environnement, de
l’Aménagement du territoire et du
Tourisme, parrains de cette manifes-
tation qui en est à sa 4e édition. Les
deux membres du gouvernement
devaient, en effet, inaugurer cette
édition 2010 placée sous le thème
«Plastique et environnement». Une
conférence de presse était program-
mée après l’ouverture officielle par le
ministre de la PME/PMI, selon le pro-
gramme établi par les organisateurs.
Selon Saïd Izzri directeur du salon et
patron de la EURL SHM Events orga-
nisatrice de ce salon en partenariat
avec la Safex, vingt-neuf participants
dont six nationaux et douze sociétés
mixtes prennent part à cet évène-
ment qui a vu la participation d’expo-
sants étrangers venus d’Italie,
d’Espagne, de France,  de Turquie et
d’Allemagne. A noter que douze
exposants algériens ont vu leur maté-
riel bloqué au port d’Alger faute d’au-
torisation. «Les matériels bloqués
sont en instance de dédouanement»,
avons-nous appris auprès du comité
d’organisation. A cette occasion, un
appel pour la tenue d’assises natio-
nales dédiées à l’industrie de la plas-
turgie a été lancé d’autant que notre
pays dispose de la matière première
(pétrole et gaz). 
«Actuellement, plus de 350 usines de
transformation du plastique sont
opérationnelles ; nous pourrons
aisément atteindre les mille usines si
l’Etat décide de mettre le paquet»,
nous déclare Naoem Benamar,
consultant et ancien propriétaire
d’une usine de transformation fer-
mée depuis six ans. Ce dernier sou-
ligne qu’en dépit du potentiel dont
dispose l’Algérie, 90% de la matière
première est importée, ajoutant que
la lettre de crédit instaurée dans
toutes les opérations de commerce
extérieur a grandement pénalisé les
acteurs du secteur de la plasturgie.
Outre la lettre de crédit, les acteurs
pointent du doigt la hausse constan-
te des prix des matières premières,
passées de 120 à 180 DA/kg. «Le pre-
mier code des investissements algé-
rien a été promulgué en 1966 et les
tout premiers investissements ont
été dans le domaine du plastique», a
affirmé M. Benamar lequel déplore
qu’aujourd’hui, près de la moitié des
usines de transformation du plas-
tique qui existaient dans les années
80 ont mis la clé sous le paillasson. 
A signaler que l’Algérie produit 100
mille tonnes par an de plastique de
type polyéthylène (basse et haute
densités), une quantité entièrement
produite à Skikda, mais jugée «insuf-
fisante» par les acteurs du secteur qui
déplorent que «l’on ait encore aujour-
d’hui recours aux produits venus de
Chine et de Turquie alors que la pro-
duction nationale, avec un peu plus
d’égard et surtout de considération,
peut satisfaire la demande locale».
Par ailleurs, M. Benamar a révélé
qu’un projet de transformation  de
plastique est en discussion entre le
groupe français Total et la société
nationale Sonatrach. Il a indiqué éga-
lement que la consommation
moyenne de plastique en Algérie est
située entre 3 et 5 kg/an bien loin de
la moyenne en Allemagne estimée à
environ 40 kg/an. 

Y. D.

SELON UNE ENQUÊTE DE L’ONS POUR LE 4E TRIMESTRE 2009 

Hausse de l'activité industrielle du secteur public
L'activité industrielle a enregistré une hausse dans le
secteur public et une stabilité dans celui du privé durant
le 4e trimestre 2009 par rapport au trimestre qui l'a pré-
cédé. Selon une enquête d'opinion réalisée par l'Office
national des statistiques (ONS) auprès des chefs d'en-
treprise industrielle qui a touché 740 entreprises dont
340 publiques et 400 privées, le niveau d'approvisionne-
ment en matières premières reste inférieur aux besoins
exprimés, selon presque le quart des industriels publics
et privés interrogés, rapporte par l’APS.   Cette enquête,
faut-il le préciser, qui a porté sur le type et le rythme de

l'activité industrielle et non pas sur la production, révè-
le que la grande majorité du potentiel de production du
secteur public a utilisé à plus de 75% de ses capacités de
production tandis que le secteur privé les a utilisées à
un taux inférieur.  En conséquence, près de 27% du
potentiel de production du secteur public et plus de 60%
de celui du privé ont enregistré des ruptures de stocks
ayant causé des arrêts de travail de plus de 10 jours à
plus de 27% des entreprises concernées du secteur
public, et de plus de 30 jours pour 90% de celles du
privé. I. A.
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SAUVÉS DE L’URBANISATION À TOUT VA

700 hectares de terres agricoles
récupérés

COMMERCE INFORMEL À DOUERA 

Une lutte de tous les instants

CITÉ AADL À HRAOUA

Absence totale de 
commodités

La déception des “heureux” bénéficiaires des
logements AADL de Hraoua, qui se sont vu
remettre leurs clés dernièrement, a été à la
hauteur de leur interminable attente. Ils se sont
rendus compte que le site sur lequel ils sont
appelés, dorénavant, est loin de répondre aux
discours dityrambiques affirmant que “tout
nouveau site d’habitation ne doit être occupé
qu’après la mise en place de toutes les com-
modités”. Là même pas les conditions de vie
essentielles, à savoir l’eau et l’électricité. La
SEAAL et Sonelgaz, approchées par les
familles expliquent que leurs services tech-
niques en charge de l’installation des comp-
teurs ne peuvent aller plus vite que la musique
et qu’ils ont de de fait  un plan à respecter. Face
à cette situation les famiiles qui louaient aupa-
ravant au prix fort ou squattaient chez des
proches n’ont d’autre choix que de prendre
leur mal en patience et habiter leurs nouveaux
toits dans ces conditions à la limite de la préca-
rité. Les accès menant à la nouvelle cité n’ont
pas encore été bitumés, d’où une poussière
s’insinuant partout. Ce qu’il faur dire, c’est que
cette cité, réalisée par une entreprise turque,
n’a malheureusement rien à voir avec les cités
AADL réceptionnées jusque là. Les apparte-
ments présentent des pièces minuscules, à
l’exception du salon avec une superficie rai-
sonnable, une entrée très étroite  ne permet-
tant aucun aménagement,  pas le moindre pla-
card, une salle de bain  riquiqui... bref pour
ceux qui avaient eu l’occasion de visiter un
autre site AADL  et qui s’attendaient, sinon à
mieux, du moins  à un même standing ont très
vite déchanté. Les vide-ordures, prévus sur les
paliers à côté des ascenseurs, ont été condam-
nés sur ordre du maître de l’ouvrage pour des
raisons sanitaires. Le plus triste, c’est que ces
endroits condamnés et demeurés donc inex-
ploités auraient pu servir à agrandir la superfi-
cie habitable. Bref cette cité ne répond nulle-
ment aux critères prônées pour les nouvelles
habitations. C’est une cité-dortoir dans la plus
pure tradition, ces appartements ne permettant
aucune intimité, vu leur superficie réduite à la
portion congrue. 

DAR AZIZA  

Exposition sur La Casbah
Le palais Dar Aziza
Bent Essoltan a
vu, dimanche der-
nier, le lancement
du mois du patri-
moine sous la
houlette de
l’Office national de
gestion et d’ex-
ploitation des
biens culturels.
Une riche exposi-
tion retraçait les
efforts consentis par l'Etat pour la sauvegarde
de La Casbah. "Une enveloppe de 680 millions
de dinars a été allouée par l'Etat pour les tra-
vaux d'urgence des bâtisses de la Casbah", a-t-
on indiqué dans ce sens. Les travaux ,
explique-t-on, ont porté principalement sur le
confortement et l'étaiement des bâtisses
menacées d’effondrement. Pour rappel, Dar
Aziza est une magnifique bâtisse dans le plus
pur style ottoman, située en face de la mos-
quée Ketchaoua, elle fait partie des vestiges
turcs que la ville d’Alger tient tant à sauvegar-
der. Actuellement elle abrite les services de
l’Office national de gestion et d’exploitation
des biens culturels. R. A. 

Plusieurs centaines de
terres agricoles ont
été sauvées de
l’urbanisation
galopante dans la
capitale à Zeralda, Aïn
Benian, Cheraga,
Staoueli, Dely Brahim...
Cela permettra la
relance de
l’agriculture, secteur
vital s’il en est. 
PAR CHAFIKA KAHLAL

L a direction de l’agriculture
d’Alger annonce la récupéra-
tion de plus de 700 hectares
de terres agricoles sur un total

de 1.700, qui étaient tous destinés à
l’urbanisation depuis 2003. Ces
terres agricoles ont été transformées
en terrains urbanisables, en dépit du
bon sens, suite à l’extension urbaine
effrénée connue par plusieurs villes
et à un degré bien plus dramatique
par la capitale. L’instruction 15 de
décembre 2005 ne permet plus, dans
les plans d’urbanisation, que l’inté-
gration des terrains agricoles de
faible production et interdit formel-
lement l’urbanisation des terrains
agricoles productifs. Forte de cette
loi la direction de l’agriculture
d’Alger a donc pu ainsi récupérer
plusieurs hectares à Zéralda, Aïn
Benian, Chéraga, Staoueli, Dely
Brahim... pour ne citer que ces loca-
lités. Il faut dire que les parcelles
agricoles situées à proximité des
agglomérations urbaines, dans plu-
sieurs localités algéroises, ont
connu une grave et coupable viola-

tion de leurs fonciers agricoles. Pour
mener à bien cette opération, une
enveloppe de huit cents millions de
dinars a été dégagée, apprend-on
auprès de la direction de l’agricultu-
re. Il est à noter  que le détournement
de ces terrains entre, le plus souvent,
dans le cadre de projets d’utilité
publique,  à l’instar de la réalisation
d’autoroutes, de structures étatiques
ou autres infrastructures, pour une
moyenne de 30%, apprend-on de
même source. Souvent l’urbanisa-
tion se fait de façon anarchique par
des personnes qui s’installent sur des
terres fertiles et y érigent leurs toits
en ignorant les dégâts qu’ils causent
à la terre nourricière. Il est à noter
aussi que plus de 151 exploitations
agricoles, individuelles et collec-
tives, ont été dédommagées par
l’Etat suite à l’intégration de leurs
terrains dans les plans d’urbanisation
et les extensions de villes, et ce pour

un montant de 500 millions de
dinars au moment où le reste sera
remboursé au fur et à mesure. Il est
à signaler aussi que plus de mille
hectares  de terres, classées comme
étant à bas rendement agricole, ont
été également récupérées en dehors
des zones urbaines de la capitale
pour être “ré”exploitées dans leur
première et essentielle vocation.
Une large opération d’amélioration
des terres, classées improductives,
devait également bientôt être lancée
dans les communes à caractère rural
de la capitale en collaboration avec
les autorités locales pour encourager
l’activité agricole et les exploitants
aussi bien individuels que collectifs
à travailler la terre et enrichir ce sec-
teur important,  source essentielle
pour l’autosuffisance alimentaire et
de ce fait la survie humaine et le
développement durable.                 

C.  K.

L es responsables de la commune
de Douera à Alger, poursuivent
leur “chasse” sans répit contre

le commerce informel à travers la
localité. Pour cela une lutte de tous
les instants est nécessaire afin d’em-
pêcher  l’émergence et laisser s’ins-
taller les petits commerces illicites
sur les trottoirs de la commune.
Avec l’aide et l’appui de la sûreté
urbaine, les autorités locales ont,
jusqu’ici, empêché plus de huit
cents commerçants irréguliers de
réinstaller sur les trottoirs de la com-
mune leurs étals de fortune lesquels
font fi de toute règle d’hygiène et de
sécurité du consommateur. Dans le
même cadre, l’on apprend la fin du
chantier de réalisation du marché

couvert érigé à la cité 230-
Logements et qui devrait ouvrir ses
portes, selon   le premier respon-
sable de la commune, dans les
quelques jours à venir. Ce marché
pourra abriter jusqu’à deux cent tren-
te étals, tous commerces confondus.
L’ouverture de ce marché, ,très atten-
due, répondra sans nul doute aux
attentes et besoins des  familles rési-
dant dans cette localité semi-rurale.
Ces familles sont contraintes,
actuellement, d’effectuer de grandes
distances pour  leurs emplettes quo-
tidiennes.  Il est à noter que les ser-
vices communaux ont, selon le
P/APC, reçu plus de mille quatre
cents postutants désirant bénéficier
d’étals commerciaux au sein du nou-

veau marché, mais selon la même
source uniquement sept cents d’entre
eux souscrivent aux conditions
fixées par les services de la commu-
ne. Deux cent trente heureux bénéfi-
ciaires seront retenus au terme de
l’étude des dossiers, les autres postu-
lants attendront la réalisation de pro-
jets futurs.  Douera, à l’instar des
autres localités algéroises a compris
que le seul moyen d’enrayer le com-
merce informel reste la réalisation
de marchés de proximité et de centres
commerciaux pouvant accueillir les
milliers de  jeunes chômeurs aspi-
rant à fuir la précarité. Cela est éga-
lement est une source, loin d’être
négligeable de ressources pour les
communes.   C.  K.

Sauver du béton les terres agricoles. 

P
h.

/ 
M

id
i 

L
ib

re



N° 947 | Mardi 20 avril 20108

Dans certaines matières, à
l’instar des mathématiques,
du français et de l'anglais, les
élèves maitrisent mal les
concepts de base. Quant aux
autres matières, leur niveau
est juste moyen.

PAR SALIM BOUDIAF

L e centre d'orientation scolaire
et professionnel de la wilaya
de Blida a évalué les résultats
scolaires des 1er et 2e tri-

mestres de l'année scolaire 2009 /
2010 des classes d'examen de la 4e
année moyenne et de la 1ère année
secondaire. Selon le directeur du
centre, M. Touami Mohamed, c'est
une pratiquequi se fait chaque année,
à savoir déceler ou détecter les
carences au niveau des matières, éta-
blir un bilan et l'adresser aux chefs
d'établissement pour qu'ils puissent
prendre les dispositions nécessaires
au courant du trimestre qui suit.

Certaines matières accusent un
niveau en dessous de la moyenne à
savoir les mathématiques, le fran-
çais et l'anglais. Nous avons consta-
té que les 2/3 des élèves maitrisent
mal les concepts de base de ces trois
matières. Quant aux autres matières,
les sciences naturelles, physique,

histoire et géographie et l'arabe, les
élèves ont un niveau juste moyen.
En sciences islamiques, les résultats
avoisinent les 80%.

Pour les élèves de 4e année pri-
maire, on a élaboré, au niveau de la
wilaya, un test en physique. Un
échantillon des élèves va passer ce
test au mois de mai. Cette opération
entre dans le cadre de l’évaluation
des acquis au niveau national.
«Nous avons fait les évaluations
périodique dans 36 lycées et 124

CEM", nous a déclaré le directeur du
centre d'orientation scolaire. 

Selon la même source, " concer-
nant le passage de la 4e année vers la
1ère année secondaire, nous pré-
voyons un taux de passage de 48% à
50%. Pour les élèves qui n'auront
pas la chance d'étre admis en 1ère
AS, ce sera une orientation vers les
centres de formations profession-
nels, selon les nouvelles directives
du ministère de l'éducation" .

S . B .

BLIDA, RÉSULTATS SCOLAIRES DES 1ER ET 2E TRIMESTRES 

MATHÉMATIQUES, FRANÇAIS ET
ANGLAIS EN NETTE RÉGRESSION

MEDEA

Lancement d’infrastructures
administratives

Les services de la wilaya ont annoncé le lance-
ment de plusieurs infrastructures administratives
et structures techniques, courant 2010, dans la
wilaya de Médéa, à la faveur d'un nouveau pro-
gramme d'équipement, crédité d'une enveloppe
financière de 933 millions de dinars. Ce program-
me est destiné à l'amélioration des conditions de
travail du personnel des différents services admi-
nistratifs et techniques locaux, de la qualité des
prestations fournies aux citoyens, mais égale-
ment au renforcement des services de proximité
de façon à désengorger les structures administra-
tives centrales et réduire les contraintes aux-
quelles sont souvent soumis les citoyens. Il est fait
état, dans ce contexte, de la construction de cinq
nouvelles subdivisions agricoles, d'un centre de
conservation foncière et de deux sièges de direc-
tion pour le secteur de l'hydraulique et des ser-
vices du Cadastre. Le programme d'équipement
pour l'année 2010 prévoit, en outre, la réalisation
de nouveaux sièges de daïra à Chellalet El-
Adhaoura, El-Omaria et Ouzera, ainsi que deux
unités légères de la protect'accidents sur ce tron-
çon de la RN 1 où de fréquents accidents de la cir-
culation sont enregistrés. Par ailleurs, trois struc-
tures dépendant de la sûreté nationale seront éga-
lement réalisées au niveau des localités de Ksar
El-Boukhari et Beni-Slimane, dans le cadre de ce
même programme.  Ce dernier englobe aussi de
nombreux projets d'étude, parmi lesquels la
construction d'un tribunal administratif, d'une
direction du tourisme et des subdivisions du loge-
ment et des équipements publics, ainsi que des
centres de proximité des services des impôts.

K. A.

45 accidents de la circula-
tion durant le mois de mars 

Les services de la Protection civile de la wilaya de
Médéa ont enregistré, durant le mois de mars
2010, 1.368 interventions à travers plusieurs loca-
lités de la wilaya. Le bilan mensuel fait état de 45
accidents de la circulation aynt engendré 1 mort et
54 blessés.  S’agissant des évacuations sanitaires,
les mêmes services ont enregistré 1.055 interven-
tions et déploré 4 morts et 12 blessés. Pour ce qui
est des incendies urbains et autres interventions,
219 évacuations ont été opérées. 

H. S.

10 affaires de vols de cheptel

Une dizaine d'affaires de vols de cheptel commise
dans de nombreuses localités à vocation agropas-
torale a été traitée par les services de police judi-
ciaire de la gendarmerie de Médéa au cours du
1er trimestre 2010.  Le nombre d'affaires traitées
entre janvier et mars confirme la tendance à la
hausse de ce type de délit, observée en 2009, où
pas moins d'une soixantaine d'affaires de vols de
cheptel ont été recensées à travers les communes
à grande tradition d'élevage ovin, comme Derrag,
Ksar-El-Boukhari, Azziz ou Chellalet-El-Adhaoura. 

APS

Pour assimiler certaines matières, les élèves éprouvent beaucoup de difficultés.

TIZI-OUZOU ET BOUIRA, PÊCHE CONTINENTALE

Une prise de près de 271 tonnes de poisson
PAR LILIA SADEK

S elon le directeur régional de la
pêche et des ressources halieu-
tiques, une prise globale de

près de 271 tonnes de poissons a été
réalisée l’année dernière au niveau
des plans dÆeau exploités en matiè-
re de pêche continentale, au niveau
des bassins des barrages Takesebt et
Lakhel de Tizi-Ouzou et  Bouira. Au
barrage Taksebt de Tizi-Ouzou (175
millions m3)  lÆopération a été réa-
lisée par trois pisciculteurs qui ont
réussi une prise globale de 88

tonnes, au moment où le reste de la
production (soit 183 t) est à mettre à
l’actif de trois autres exploitants qui
ont réalisé leur prise au niveau du
barrage Lakhel (30 millions m3) de
la wilaya de Bouira, coiffée par la
direction de la pêche de Tizi- Ouzou,
a  précisé  le même responsable qui
a ajouté que depuis 2001 nous avons
procédé à l'ensemencement de plus de
245.000 alevins de carpes, importés
de Hongrie, au niveau du barrage
Taksebt.Selon ce dernier, ''le barrage
Lakhel de Bouira a reçu, pour sa part,
162.000 alevins ensemencés au

cours de trois grandes opérations lan-
cées  depuis 2003 à son niveau''.
Pour garantir toutes les conditions
favorables au développement de la
pêche continentale dans ces deux
wilayas, des fiches techniques com-
portant des informations détaillées
sur les capacités d’exploitation en la
matière offertes par les 92 plans
d’eau détenus par ces deux régions,
représentées par neuf barrages et 84
retenues collinaires, sont mises à la
disposition des investisseurs poten-
tiels, selon le même directeur.

L . S .

BOUMERDÈS, BILAN DE LA PROTECTION CIVILE 
146 interventions en une semaine
Les services de la Protection civile de la wilaya de
Boumerdès ont enregistré, durant la première
semaine du mois en cours, 146 interventions dont
neuf dans lors d’accidents de la circulation, selon
un bilan établi par la direction de la Protection civi-
le. Il a été recensé 11 personnes blessées lors de
ces accidents de la circulation qui se sont produits
à l’échelle de la wilaya. L’excès de vitesse et le non
respect du code de la route sont à l’origine de la
plupart des accidents. Par ailleurs, on a appris de
la Protection civile qu’un jeune homme de 23 ans
a trouvé la mort et quatre autres ont été griève-

ment blessés dans un accident de la circulation
survenu mardi dernier, à 5h du matin, au niveau de
la route nationale N5. Par ailleurs, il est à signa-
ler que depuis le début de l’année en cours, les
accidents de la route ont fait une trentaine de
morts et une soixantaine de blessés à travers le
territoire de la wilaya de Boumerdès. Quant au
nombre d’intervention dans l’évacuation sanitaire,
la Protection civile en a enregistré 106. Cinq autres
interventions ont été signalées dans différents
incendies et enfin 25 interventions dans diverses
opérations de la Protection civile. T. O.
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INFOS-CONSTANTINE
L’eau plus souvent dans les
robinets

La Direction de l’hydraulique (DHW) a annoncé
qu’ une amélioration "substantielle" dans la dis-
tribution de l'eau potable est enregistrée à
Constantine où la dotation par habitant a "plus
que doublé" entre 2006 et 2009, passant de 60 à
155 litres par jour et par habitant. Cette améliora-
tion a été obtenue à la faveur du renforcement de
l’alimentation en eau potable (AEP) à travers la
wilaya, à partir de six nouveaux réservoirs,
actuellement en service dans les communes de
Didouche Mourad, de Hamma-Bouziane, de
Zighoud-Youcef, de Ben Badis et d’El Khroub (Ali-
Mendjeli et El Mridj), a précisé le responsable du
secteur. Plus de 100.000 habitants de ces com-
munes sont approvisionnés à partir de ces réser-
voirs d’une capacité globale de 10.000 m3, réali-
sés dans le cadre du programme quinquennal
2005-2009, a ajouté le même responsable, souli-
gnant que quatre infrastructures de même type,
totalisant 4.000 m3, en cours de construction à
Serkina (commune de Constantine), sont en
phase de réception. Toutes ces opérations enga-
gées au titre du précédent quinquennat ont
nécessité un financement de l’ordre de 1,33 mil-
liard DA, a précisé M.Kaouche, faisant également
part du renforcement des capacités de mobilisa-
tion par la réalisation de cinq nouveaux forages
dans les communes d’El Khroub, de Ain Smara,
de Hamma-Bouziane, de Zighoud-Youcef et d’Ibn
Ziad. 
En matière d’assainissement, le DHW a rappelé
qu’une opération de pose 
de collecteurs d’assainissement à la nouvelle
ville Ali-Mendjeli a été lancée 
en 2009. Un projet qui sera réalisé sur 5 kilo-
mètres, mobilisant 500 millions DA et dont les
travaux sont à 90 %.

A. S.

Les lauréats du concours
Cirta-Science III connus

L’association d’astronomie Sirius de Constantine
a présenté, samedi dernier, les lauréats de la troi-
sième édition du concours Cirta-Science III, lors
d’une cérémonie organisée à l’auditorium de
l’université Islamique El Emir Abdelkader. Après
des épreuves éliminatoires tenues les 13 février
et 6 mars 2010, destinées exclusivement aux
élèves du palier secondaire, trois candidats se
sont distingués parmi 500 participants. Il s’agit
d’une fille et de deux garçons affiliés respective-
ment aux établissements Houari Boumediene,
Tewfik Khaznadar et Abdelhamid Ben Badis.
Les heureux gagnants s’envoleront prochaine-
ment vers l’Afrique du Sud pour visiter le plus
grand observatoire de l’hémisphère sud « SALT
», implanté sur le plateau du Sutherland au Cap-
Town. Les lauréats des deux éditions précé-
dentes, celles de 2008 et 2009, ont  effectué des
voyages en Europe et à Shanghai, en Chine, pour
assister à la plus longue éclipse solaire totale du
siècle.

N. D.

SOUK-AHRAS, DIRECTION DES SERVICES AGRICOLES 

FORMATION ET ORIENTATION
DES ÉLEVEURS
En vu d'encourager et de
réglementer la production de
lait et ses dérivés dans une
wilaya à vocation agricole
telle Souk-Ahras, un système
de production locale (SPL)
spécialisé dans le lait est
envisagé dans le cadre de la
coordination entre la direction
de la petite et moyenne
entreprise (DPME) et la
direction des services
agricoles (DSA). 

PAR KADDOUR MEHRI

L' annonce de ce projet
ambitieux qui consiste à
rassembler tous les inter-
venants dans le domaine

du lait dont les éleveurs, les collec-
teurs et les producteurs pour créer
des centres de formation dans les dif-
férents secteurs liés à l'élevage (cuir,
laine, lait et dérivés…), a été faite
par M. Sassi Bouaziz, directeur de la
PME et l’artisanat de la wilaya de
Souk-Ahras au Midi libre. Pour ce
faire, le centre de facilitation sera
prêt cette année. Il servira à la for-
mation et  l'orientation du jeune
investisseur afin qu'il connaisse la
démarche à suivre une fois arrivé au
dispositif de financement.              

Le nombre d'entreprises ne cesse
de croître selon la même source qui
avance le chiffre de 4.000 entre-
prises employant quelque 12.000
employés avec un taux de croissan-
ce annuelle de 4 à 6%. Néanmoins,
ce nombre est formé en majorité
d'entreprises de services tandis que
le nombre d'entreprises produc-
trices, leur nombre ne dépasse pas
les 1.300, artisans inclus. Leur
croissance est l’otage de la matière
première, des impôts et de la com-

mercialisation du produit. A ce
sujet, le DPME souligne que 8
locaux sont déjà prêts pour
accueillir la chambre d'artisanat en
plus de l'initiative de l'Etat d'exoné-
rer d'impôts les artisans à condition
de former des stagiaires et d’intégrer
la CASNOS. Aussi, une banque
d'investissements sera mise en place
afin de financer les entreprises.
Ainsi, le vœux des quelque 2.600
artisans déjà en activité sera inces-
samment exaucé avec la construc-
tion de 5 nouvelles infrastructures à
Souk-Ahras, Sedrata, Mdaourouch
et Taoura dont 4 sous forme de
centres d'innovation et d'apprentis-
sage et le cinquième servira à l'ex-
position et la vente des produits
finis ainsi que de la matière premiè-
re, ce qui facilitera la tâche à nos
jeunes artisans et encouragera
davantage de jeunes à s'initier dans
ces métiers florissants et pour-
voyeurs de postes d'emploi, tout en
préservant cet acquit qui témoigne
de notre civilisation puisque ces
métiers traditionnels et les différents
produits dont le tadjine et la gargou-
lette constituaient durant des décen-
nies la principale ressource lorsque

nos grand-mères parcouraient des
dizaines de kilomètres à la recherche
de l'argile pour façonner ces plats et
ces récipients en terre cuite qu'elles
vendaient au souk. Ces outils
demeurent de nos jours très convoi-
tés  et la majorité des ménages à
Souk-Ahras consomme la galette.
Des métiers traditionnels, on peut
aussi citer les métiers à tisser héri-
tage de nos origines berbères, le
haïk de Mdaourouch ou le burnous
de Ouled Soukies en passant par le
tapis de Sedrata et les différents
types de poterie et d'ustensiles en
bois ou en cuivre qui témoignent
d'un passé riche en la matière.
Du traditionnel tadjine aux récents
objets d'art, l'Algérien en général et
le Souk-Ahrassien en particulier,
ont su préserver ce noble métier
ancestral  qu'est l'artisanat et qui se
transmet de père en fils et de mère
en fille. La réalisation d’un centre
d'exposition-vente devient impérati-
ve afin de pouvoir acquérir ces pote-
ries, ces habits  et ces couvertures
traditionnelles ou ces plats qui
continuent à garnir nos tables pen-
dant les fêtes religieuses.               

K . M .

Entreprise de production de lait et ses dérivés.

SKIKDA, PISCULTURE SEMI INTENSIVE

La crevette japonaise arrive
PAR MOHAMEDI SEGHIR

L ancés vers la fin du mois de
mars 2009, les travaux de réali-
sation de la ferme pilote pour

l'élevage de crevettes sur un site
situé à proximité de la plage de
''Remila'' dans la commune de la
Marsa enregistrent un taux d'avance-
ment appréciable. Il s'agit d'un pro-
jet inscrit dans le cadre de la coopé-
ration avec des partenaires sud-
coréens consistant en la réalisation
d'une ferme aquacole pour l'élevage
en semi intensif dans des  étangs
susceptibles de produire 05 tonnes
par an de crevette japonaise,
Penaeus japonicus, de taille mar-
chande, extensible à 30 tonnes.  

Les Sud-Coréens investiront

2,30 millions de dollars US pour la
réalisation d'une écloserie d'une
capacité de production de 20 à 30
millions de larves de crevettes par
an, des étangs pour la production de
crevettes de taille marchande, d'un
laboratoire, d'une station d'alimenta-
tion  d'eau de mer et d'une structure
d'accueil pour les stagiaires et les
chercheurs. Ils prendront également
en charge la formation de l'encadre-
ment qui assurera la gestion de la
ferme.     

La contribution de la partie algé-
rienne consistera, quant à elle, en
l'aménagement des accès vers le site
du projet, l'amenée de l'énergie élec-
trique et de l'eau potable, l'acquisi-
tion de moyens de transport et la
réalisation des structures d'héberge-

ment pour l'encadrement de la futu-
re ferme aquacole. Un investisse-
ment qui s'élève à 210 millions de
DA.  D'autres investissements ont
été également pris en charge par
l'Etat algérien dont la réalisation
d'un tronçon routier menant vers le
site du projet et la délimitation et le
bornage du site qui s'étend sur 15
hectares par le cadastre.  

Il y a lieu de souligner que la
wilaya de Skikda dispose d'énormes
potentialités en matière d'aquacultu-
re au niveau des quatre barrages de la
wilaya notamment dont la superfi-
cie dépasse les 1.664 hectares en sus
des différents cours d'eau régulière-
ment ensemencés d'alevins de pois-
son d'eau douce.     

M . S .
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TOUT EN APPELANT À LA CRÉATION D’UN ORGANE INTERNATIONAL INDÉPENDANT DE DÉSARMEMENT NUCLÉAIRE 

Téhéran discutera de l’échange
de son uranium enrichi
Le chef de la diplomatie iranienne
Manouchehr Mottaki a annoncé
hier que l'Iran discuterait
prochainement avec les membres
du Conseil de sécurité de l'ONU
sur l'échange de son uranium
faiblement enrichi contre du
combustible enrichi à 20%. 
PAR NINA SARATI

I l a précisé les détails de ces discussions :
elles seront directes avec 14 membres du
Conseil de sécurité et indirectes avec « le

quinzième membre », les Etats-Unis et
seront menées par les missions diploma-
tiques de l'Iran dans ces pays.  L’échange que
Téhéran veut simultané et conclu sur son
propre territoire, conditions  rejetées par les
grandes puissances, devrait porter sur 1.000
kg d'uranium enrichi à 3,5% contre 100 kg
de combustible à 20%.  Suite à quoi, en
octobre 2009, l 'Iran avait de son côté refusé
la proposition de L'Agence internationale
de l'énergie atomique (AIEA, Vienne) de
livrer 70% de son uranium faiblement enri-
chi (3,5%) à la Russie afin d’y être enrichi à
20% avant sa transformation, en France, en
combustible pour le réacteur de recherche
médicale de Téhéran.  La déclaration de M.
Mottaki intervient le jour même de l’appro-
bation par le président iranien Mahmoud
Ahmadinejad de plusieurs sites pour l'instal-
lation de nouvelles usines d'enrichissement
d'uranium que l'Iran a annoncé, fin
novembre 2009, vouloir construire, au len-
demain d’une résolution de condamnation de
lAIEA. Téhéran avait été condamné notam-
ment pour avoir dissimulé la construction
en cours d'un deuxième site d'enrichissement
à Fordo.   Le site de Natanz, le seul dont dis-
pose actuellement l'Iran, aurait déjà fabriqué
plus de 2.000 kg d'uranium enrichi à 3,5%,
selon l'AIEA. Téhéran a également commen-
cé le 9 février à y produire de l'uranium enri-
chi à 20%, cinq kilos semble t il, en dépit
des menaces de sanctions. Le chef de

l'Organisation iranienne de l'énergie ato-
mique, M. Salehi avait précisé que "les nou-
veaux sites seront construits au coeur des
montagnes" pour "être protégés contre toute
attaque" aérienne.  Les membres du groupe
des 6 (Etats-Unis, la Russie, la Chine,
France, Grande-Bretagne et Allemagne) ont
entamé des discussions dans l'objectif d'ob-
tenir du Conseil de sécurité une nouvelle
résolution pour renforcer les sanctions
internationales contre l'Iran. La Turquie, le
Brésil et le Liban, membres non permanents
du Conseil de sécurité, y sont réticents et
pronent la poursuite des discussions. Le
Conseil de sécurité de l'ONU a adopté entre
2006 et 2008 cinq résolutions, dont trois
assorties de sanctions économiques.
Récemment, les Etats-Unis avaient fait le
forcing lors du sommet de Washington sur la
sécurité nucléaire pour persuader notamment
la Chine ( premier partenaire commercial de
l'Iran en 2009 avec 21,2 milliards de dollars
d'échanges contre 14,4 milliards trois ans
plus tôt) à approuver un nouveau train de
menaces contre Téhéran. Sans grand succès.
Et le secrétaire américain à la Défense

Robert Gates vient d’estimer dans un rap-
port secret remis à la Maison Blanche que
les Etats-Unis n'ont pas de stratégie efficace
à long terme face au programme nucléaire
iranien.   Ce rapport, daté de janvier, aurait
conduit le Pentagone, la Maison Blanche et
les agences de renseignement à travailler sur
de nouveaux scénarios à soumettre au
Président Barack Obama. Les options à
l'étude comprendraient notamment des opé-
rations militaires secrètes contre l'Iran en
cas d’échec des sanctions.  Les tensions
entre Washington et Téhéran ont augmenté
ces derniers jours avec l'annonce d'une nou-
velle doctrine nucléaire par les Etats-Unis,
qui n'ont pas exclu une attaque atomique
contre l'Iran en cas de conflit.  En écho au
sommet de Washington, l'Iran a organisé
samedi sa propre conférence sur le désarme-
ment qui a réuni une dizaine de ministres et
vice-ministres des Affaires étrangères, dont
des représentants russe et chinois, en l'ab-
sence des Occidentaux. Le guide suprême ira-
nien, l'ayatollah Ali Khamenei, y avait atta-
qué les Etats-Unis, "seul criminel atomique
du monde".    Les participants, tout en met-
tant en garde contre toute attaque contre des
sites nucléaires civils, y ont de nouveau
insisté sur le désarmement nucléaire dans le
monde, "en particulier au Proche-Orient" et
exhorté Israël à rejoindre le Traité de non
prolifération (TNP) et à se soumettre aux
inspections de l’AIEA. Israël disposerait
selon les experts d'un arsenal comprenant
entre 100 et 300 ogives nucléaires.  Le pré-
sident Ahmadinejad avait proposé la créa-
tion d'un "organe international indépen-
dant" pour contrôler le désarmement
nucléaire et la non-prolifération, réclamant
aussi que les puissances nucléaires, Etats-
Unis en tête, soient écartées de l'AIEA et de
la révision du TNP.  Les pays occidentaux et
Israël accusent l'Iran de chercher à se doter de
l'arme nucléaire sous couvert d'un program-
me civil, malgré ses dénégations.    Israël —
et récemment les Etats-Unis— n'a jamais
exclu une frappe  militaire contre les sites
nucléaires iraniens. N . S .

Eyjafjöll n’épargnerait
pas les capacités 
militaires de l’OTAN

Hier, un responsable américain avait
déclaré à des journalistes au siège
de l'Otan que le réacteur d'un chas-
seur-bombardier F16 de l'Otan
volant en Europe avait été affecté
par le nuage de cendres du volcan
islandais, qui pourrait poser rapide-
ment problème au dispositif militai-
re allié. Un processus de vitrification
a été découvert dans les moteurs
d'un F16 qui n'a toutefois pas provo-
qué d'accident.
« C'est une question très, très
sérieuse, qui pourrait avoir un
impact très bientôt sur les capacités
militaires" de l'alliance, a-t-il remar-
qué, soulignant qu'en Europe "l'es-
pace aérien est fermé pour de
bonnes raisons". 
De source militaire alliée, on se refu-
sait cependant hier à préciser dans
quelle proportion l'aviation militaire
des pays de l'Otan était touchée par
les perturbations du trafic aérien.    
Peu après, le secrétaire général de
l'alliance Atlantique Anders Fogh
Rasmussen, avait affirmé que les
opérations de l'Otan "ne sont pas
affectées" par le passage du nuage
de cendres émis par le volcan islan-
dais  Eyjafjöll. 

Réforme 
de la Constitution 
pakistanaise

Le président du Pakistan Asif Ali
Zardari a  promulgué hier une réfor-
me de la Constitution qui transfère
l'exercice de ses  pouvoirs exécutifs
au Premier ministre Yousuf Raza
Gilani et rétablit le régime  parle-
mentaire qui prévalait avant les
deux derniers putschs militaires. 
Le Parlement avait approuvé à
l'unanimité jeudi cette réforme qui
retire au  président Asif Ali Zardari le
pouvoir de dissoudre le Parlement
et de limoger  le Premier ministre. 

Nouveau décompte
des voix à Baghdad

La commission électorale en Irak a
ordonné  hier un décompte manuel
des voix à Baghdad, après une
demande du Premier  ministre sor-
tant Nouri al-Maliki qui a contesté
les résultats des législatives  du 7
mars. 

EN DÉPIT DE L’HISTOIRE TOURMENTÉE QUI LES LIE

La récente tragédie scelle 
le rapprochement entre Moscou et Varsovie
L a présence du président russe Dmitri

Medvedev aux funérailles du président
polonais Lech Kaczynski à Cracovie,

en dépit de la paralysie du trafic aérien en
Europe, est un puissant symbole du rap-
prochement entre Varsovie et Moscou
depuis l'accident de l'avion présidentiel
polonais à Smolensk (Russie). La douleur
et le chagrin manifestés par les autorités
russes et la population en général après la
catastrophe aérienne du 10 avril, dans
laquelle a péri le président polonais et 95
autres personnes dont de hauts respon-
sables polonais, ont marqué une rupture
surprenante dans la longue histoire de sus-
picion entre les deux pays. M. Medvedev
était de loin le plus important dignitaire
étranger aux obsèques. Dimanche, le chef
de l'Etat russe a jugé "nécessaire" un rap-
prochement entre Russes et Polonais. "Les
tragédies peuvent susciter des émotions dif-
ficiles, mais très souvent elles rappro-
chent, et je pense justement que cela est
nécessaire aux habitants de notre pays et
aux Polonais", a-t-il estimé dans une décla-
ration télévisée après la cérémonie. Peu de

pays dans le monde ont en effet à faire face
à un passif aussi lourd que la Russie et la
Pologne: la révolte polonaise contre le tsar
en 1863, la guerre polono-soviétique de
1920, le pacte Molotov-Ribbentrop de
1939 qui a organisé le partage de la
Pologne, le soulèvement de Varsovie
contre les nazis alors que les troupes sovié-
tiques attendaient hors de la capitale en
1944. Et le massacre de 22.000 officiers
polonais dans la forêt de Katyn par le
NKVD, la police secrète de l'Union sovié-
tique, en 1940. Mais la mort tragique de
Lech Kaczynski et la terrible ironie du sort
qui voulait qu'il se rende à une cérémonie
pour commémorer le massacre de Katyn
pourraient bien aussi laisser une trace dans
l'Histoire entre les deux pays. Pour le 70e
anniversaire de la tragédie, une cérémonie
avait été organisée le 7 avril à laquelle ont
assisté M. Poutine et M. Tusk. Mais M.
Kaczynski, un nationaliste connu pour ne
pas être vraiment un ami de la Russie,
avait lui choisi de s'y rendre trois jours
plus tard, apparemment pour éviter des
complications politiques. Dimanche, le

président polonais par intérim Bronislaw
Komorowski a émis l'espoir que Moscou
permettrait de faire connaître toute la véri-
té sur les événements. "Les paroles et les
gestes de la société russe, les paroles et les
gestes du président ici présent à Cracovie et
du Premier ministre russe (...) nous don-
nent l'espoir que nous allons connaître
toute la vérité sur le crime de Katyn", a-t-
il dit au cours d'une messe funèbre à laquel-
le assistait le président russe. "La tragédie
de Katyn est un crime de Staline et de ses
nombreux acolytes", a déclaré plus tard M.
Medvedev dans sa déclaration télévisée.
"Des recherches supplémentaires sont
nécessaires", a-t-il ajouté, "néanmoins la
position de l'Etat russe sur cette question
est depuis longtemps formulée et reste
inchangée". Le lendemain de la mort de M.
Kaczynski, la télévision russe avait surpris
tout le monde en diffusant sur la chaîne
Rossia 1 le film de 2007 d'Andrzej Wajda,
"Katyn", considéré comme tabou en
Russie, malgré la reconnaissance par cette
dernière de sa culpabilité au début des
années 1990. AFP

Manouchehr Mottaki.



CARBURANT PROPRE EN ALGÉRIE

PRÈS DE 200.000 VÉHICULES
ROULENT EN GPL

Page 14

Page 13

Page 13

Rubrique
pilotée par 

N° 947 | Mardi 20 avril 2010

MERCEDES-BENZ ZETROS EN ALGÉRIE

Page 14

ELSECOM AUTOMOBILES

INFRASTRUCTURE ET SÉCURITÉ ROUTIÈRES

L’ENSTP organise 
une journée technique

Suzuki offre 50.000 DA 
de remise sur la Celerio GA

KIA MOTORS ALGÉRIE

Le new Sorento débarque 
en Algérie

Page 12

PARTNER PLATINUM CHEZ PEUGEOT ALGÉRIE  

Une version ultra équipée
sur le marché

C’est fait, le nouveau Sorento est lancé en
Algérie lors d’une rencontre avec la

presse à l’occasion de
l’inauguration d’une nouvelle

agence Kia à Bejaia. La
nouvelle structure Kia ouvre
ses portes en accueillant le
nouveau 4x4 de la marque
coréenne, exhibé en star, le
new Sorento a eu droit à son
premier bain de foule lors
des essais organisés dans la

ville des Hammadites vers
l’auberge de Thaïs sur la

magnifique côte Ouest de Béjaia. 

Page14

Bergerat
Monnoyeur
cible les
pétroliers



13Rubrique
pilotée par 12

N° 947 | Mardi 20 avril 2010 N° 947 | Mardi 20 avril 2010

KIA MOTORS ALGÉRIE

Le new Sorento débarque en Algérie
C’est fait, le nouveau Sorento est lancé en Algérie lors
d’une rencontre avec la presse à l’occasion de
l’inauguration d’une nouvelle agence Kia à Bejaia. La
nouvelle structure Kia ouvre ses portes en accueillant le

nouveau 4x4 de la marque coréenne, exhibé en star, le
new Sorento a eu droit à son premier bain de foule lors
des essais organisés dans la ville des Hammadites vers
l’auberge de Thaïs sur la magnifique côte Ouest de Béjaia. 

L e nouveau Sorento a tout pour jouer
dans la cour des grands SUV, impo-
sant et très design, ce nouveau 4x4

cache sous sa robe plusieurs atouts et
affiche une gueule de franchiseur. Le new
Sorento a complètement décroché par rap-
port à son prédécesseur grâce a son design
entièrement revu. Il faut dire que le lance-
ment du nouveau Sorento premier du
nom en 2002, a ouvert les portes à une
nouvelle ère chez le constructeur coréen
qui a d’ailleurs trouvé près de 900.000
acquéreurs dans le monde.

Le nouveau Sorento a bénéficié d’un
traitement privilégié note Mlle Dallel
Haroun, responsable de la communica-
tion du marketing qui nous a affirmé que
« le new Sorento bénéficie d’une position
complètement nouvelle pour être un
SUV moderne et sportif, il est complète-
ment différent de l’ancien modèle avec
plus de puissance, un 4x4 qui offre une
conduite sportive, dynamique avec beau-
coup de robustesse ».

En effet et au contraire de l’ancien, le
nouveau Sorento est conçu avec une
architecture monocoque à châssis séparé
qui procure assez d’espace pour sept occu-
pants. Une méthode qui a permis aux
ingénieurs de réaliser une réduction du
poids du véhicule allant jusqu’à 215 kg
(selon les modèles).

La face avant du nouveau Sorento
adopte la nouvelle signature de la marque,
présenté sur la calandre du 4x4, avec les
quatre optiques à fond noir tirés vers les
côtés, l’image donne au véhicule un
regard plus agressif. Côté mensurations,
le New Sorento gagne 95 mm de lon-
gueur passant à 4.685 mm, pour 1.885
mm de largeur. Il est aussi plus bas de 15
mm que l’ancien modèle et affiche 1.710
mm de hauteur, avec un porte-à-faux
avant plus généreux, affiché à 945 mm.

Le nouveau Sorento est un SUV
agressif mais s’habille d’une robe élé-
gante pleine de personnalité, au regard de
ses lignes raffinées notamment sa partie
latérale bien cousue. La poupe du véhi-
cule, quant à elle, profite d’un beau des-
sin, avec un hayon stylé accouplé sur les
bords extérieurs de la lunette arrière, une
position qui procure un plus de lumino-
sité. La combinaison de groupes optiques
à diodes électroluminescentes LED à
l’arrière présente un aspect novateur, alors
que le traitement bicolore des boucliers et
leur revêtement grillagé confère au
Sorento une apparence sportive.

Le new Sorento ainsi présenté bénéfi-
cie d’un toit panoramique en verre,
actionnable d’une commande électrique
qui permet son ouverture à demi. La
deuxième partie est fixe, elle se prolonge
vers l’arrière du véhicule.

Côté habitacle, le nouveau Sorento
bénéficie de beaucoup d’espaces intérieurs
et lors de nos essais à Béjaia, nous avons
effectué des échanges de place entre les
cinq occupants du 4x4 ce qui nous a per-
mis de ressentir la différence entre l’an-

cien et le nouveau Sorento. En effet, un
meilleur espace aux jambes est à signaler
que ce soit sur les trois rangées de sièges
arrière (+27 mm) ou du côté des sièges
avant (+13mm). Notons aussi que la
garde au toit a gagné 14 mm (places
avant) et 1 mm (seconde rangée), alors
que la largeur aux épaules, autre cote
d’habitabilité importante, s’est améliorée
de 10 mm (places avant) et 7 mm
(seconde rangée).

Le lancement du nouveau Sorento
s’est fait avec seulement la version cinq
places, on annonce chez Kia Motors
Algérie que la version 7 places sera dispo-
nible dans les semaines à venir, une ver-
sion à trois rangée de sièges qui offre une
garde au toit de 906 mm et un espace aux
jambes de 795 mm. On annonce par ail-
leurs que l’accès à bord est facilité par des
assises et un plancher abaissés respective-
ment de 37 mm et de 32 mm. Les sièges
de la rangée centrale se replient pour per-
mettre une plus grande aisance d’accès
aux passagers de la troisième rangée.

Ces différentes positions procurent un
volume de chargement généreux, en
conf i -

guration cinq places, la capacité totale est
affichée à 1.045 litres, 258 litres trois
sièges relevés et de 2.052 litres quand les
deux rangées arrière sont repliées.

La conduite à bord du nouveau
Sorento est agréable est très confortable
grâce aux sièges aux multiples possibili-
tés de réglages. Pour un maximum de
confort aux conducteurs de grandes tail-
les, Kia propose sur l’ensemble des
modèles une plage de coulissement du
siège rehaussé de 25 mm. Par ailleurs,
nous avons apprécié le réglage électrique
des sièges qui est disponible sur certaines
finitions et le design du volant à trois
branches ainsi que le tableau de bord qui
affiche une instrumentation claire, précise
et lisible. La planche de bord y est com-
plètement différente de son prédécesseur
sur laquelle nous avons constaté des
matériaux de haute facture, bien raffinés
et des éléments agréables au toucher soi-
gneusement placés à portée de main. En
plus de nombreux équipements technolo-
giques, nous avons apprécié la présence
d’un accoudoir, une climatisation bi-
zone, un régulateur de vitesse, le radar de
recul, un connectique USB et iPod…

Sous le capot, Kia Motors Algérie
annonce pour le moment une seule

motorisation, le 2.2l Crdi de
200 ch avec une nouvelle

boîte manuelle à
six rapports

cela en
attendant
l’arrivée
du bloc
essence
2.4l et
du V6

essence qui

sera lui proposé sur commande. Aux pre-
mières accélérations à bord du 2.2l Crdi
nous avons compris qu’on a affaire à une
bête des routes avec ce moteur à rampe
commune de troisième génération qui se
veut attentif à nos sollicitations confor-
tées par une bonne tenue de route grâce
notamment à de nouvelles suspensions
indépendantes avant et arrière. Equipé
d’injecteurs piézo-électriques qui introdui-
sent le carburant à très haute pression
(1.800 bars), le résultat est sans équivo-
que, une puissance impressionnante de
200 ch et un couple généreux de 436 Nm.

Une sécurité renforcée
Le nouveau Sorento est doté (de série

ou en option) des dernières technologies
en matière de sécurité. On citera l’ABS,
le BAS, l’ESC, le DBC et le RPAS
(Rear Parking Assist System). Il a
obtenu cinq étoiles au Crash Test
EuroNcap, la note maximale sur les
chocs frontaux latéraux et trois étoiles
pour la protection des piétons.

Fabriqué en Corée, le nouveau
Sorento arrive donc en Algérie dans une
conjoncture où le segment des SUV et
4x4 est en ébullition où les concession-
naires se battent et cherchent à prendre le
maximum de parts de marché. Les chan-
ces du nouveau protégé de Kia Motors
Algérie de rééditer le succès de son prédé-
cesseur sont intactes, mieux encore, au
premier constat et avec les qualités et les
atouts du véhicule, le nouveau Sorento a
de fortes chances d’occuper les premières
places du podium dans son segment,
d’autant plus qu’il offre un bon rapport
qualité / prix.

ELSECOM AUTOMOBILES

Suzuki offre 50.000 DA 
de remise sur la Celerio GA
Comme plusieurs
concessionnaires, Elsecom
automobiles, distributeur
officiel multimarques,
propose des tarifs
promotionnels sur sa nouvelle
Suzuki Celerio. En effet,
Elsecom Suzuki offre une
remise de 50.000 DA sur tout
achat d’une Celerio GA, soit
pour un prix de 670.000 DA.

L a petite citadine avec sa bouillie
arrondie est proposée avec un
double airbag (conducteur et pas-

sager) et une direction assistée de
série. La taxe sur véhicule neuf est
non incluse et l’offre promotionnelle
est valable dans tout le réseau
Elsecom Suzuki pour toute com-
mande enregistrée entre le 15 et le 30

avril 2010. Longue de 3.500 mm,
large de 1.600 mm et haute de 1.470
mm, la nouvelle Celerio possède un
moteur essence à trois cylindres de

1,0 litre de 66ch avec un couple
maximal de 87 Nm. La transmission
standard est assurée par une boîte à
cinq vitesses.

INFRASTRUCTURE ET SÉCURITÉ ROUTIÈRES

L’ENSTP organise 
une journée technique

«Infrastructure et
sécurité routières» est
le thème choisi par
l’ENSTP (Ecole
Nationale des Travaux
Publics) pour sa
prochaine journée
technique prévue
aujourd’hui au siège de
l’école à Kouba (Alger). 

C ette journée à laquelle pren-
dront part des chercheurs et
des professionnels experts

et militants de la sécurité rou-
tière met le doigt sur le rôle de
l’infrastructure dans le déroule-
ment d’un accident. 

Dans un communiqué par-
venu à notre rédaction, l’ENSTP
annonce que l’analyse de l’acci-
dentalité à l’échelle européenne
révèle que le facteur «infrastruc-
ture routière» est présent dans
42% des accidents mortels «il a
été montré que la mauvaise géo-
métrie du tracé, les obstacles
latéraux, la configuration des
virages, la mauvaise lisibilité,
le défaut d’adhérence du revête-
ment, la dégradation de la chaus-
sée et autres constituent autant
de facteurs de risque qui peuvent
générer des accidents. Ces
défauts de conception de la route
doivent être diagnostiqués et
mesurés pour être corrigés sur
les infrastructures existantes »
souligne le communiqué.

La manifestation sera animée

par des chercheurs universitaires
en présence d’une centaine de
participants, des universitaires,
des cadres des ministères des
Transports et des Travaux
publics, des ingénieurs des
entreprises et bureaux d’études et
des acteurs de la sécurité rou-
tière.

Les statistiques nationales
relatives aux accidents de la cir-
culation font, pour rappel, état
de près de 300.000 accidents par
an avec le sinistre record de
4.000 morts et des milliers de
blessés. Ces chiffres placent le
pays au 4e rang mondial des
accidents de la circulation et à la
1ere place arabe. Les accidents
coûtent au Trésor public près de
100 milliards de dinars par an.

SCANIA PRÉSENTE LE
NOUVEAU R 730

Un bloc V8 
de 730 ch sous 
le capot !

Le constructeur
suédois de poids
lourds Scania vient
de présenter le
nouveau R 730. Un
mastodonte équipé
d’un nouveau bloc
moteur V8 et du
dernier système
d’injection XPI

NOUVELLE FIAT UNO

Photos 
officielles
La chasse aux photos de
la future Fiat Uno
continue sur la toile. Nous
vous livrons les dernières
images publiées ici et là
sur Internet.
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MERCEDES-BENZ ZETROS EN ALGÉRIE

Bergerat Monnoyeur cible les pétroliers
Mercedes-Benz Poids lourds a
entamé son offensive
commerciale pour le nouveau
Zetros en Algérie par une cible
hautement stratégique : les
pétroliers et sociétés publiques
implantés dans le Sud algérien.
En effet, le distributeur algérien
des camions poids lourds de
Mercedes a organisé à Hassi-
Messaoud le 14 avril 2010, une
rencontre avec des sociétés
publiques et privées, afin de
leur présenter le nouveau
camion tout terrain Zetros.

B ergerrat Monnoyeur, sous la direction
de Christian Gelloz (directeur com-
mercial de la chaîne de production des

véhicules spéciaux Daimler AG) et Francis
Dell (directeur d’activité Mercedes-Benz
Trucks en Algérie) a regroupé d’éminentes
entreprises comme Sonatrach, Enageo,
DTP Ouargla ainsi que des pétroliers privés
comme Haliburton et BP pour présenter le
nouveau camion Zetros. 

Le camion Zetros s’adresse particulière-
ment aux sociétés concernées par la pose de
pipelines, le transport de matériel dans des
endroits difficiles (dunes de sable) et le
déplacement de derricks (puits de pétrole).
Une présentation technique et des manipula-
tions de pipes avec la grue montée sur le
camion Zetros ont été organisées dans la

matinée. Durant l’après-midi, Le staff de
Bergerrat Monnoyeur a organisé une sortie
hors base pour les démonstrations des capa-
cités et comportement du Zetros sur terrain
des dunes de sable.

Les responsables du constructeur alle-
mand ont expliqué que le Zetros est un
camion tout terrais haute mobilité conçu
par Mercedes-Benz, il est une «réponse à la
demande croissante de véhicules destinés
aux applications extrêmes, même dans les
conditions les plus difficiles» ont-ils ajou-
tés. Pour le marché algérien, le constructeur
allemand dit viser «des entreprises activant
dans différents secteurs, dont celui de l’éner-
gie ou du transport de matériel dans des
endroits difficiles où les autres camions ont
du mal à accéder ou ne peuvent pas accéder
du tout. On peut également l’utiliser pour
aller dans des pistes très difficiles, par
exemple pour l’exploitation minière».
Christian Gelloz, directeur commercial de la
chaîne de production des véhicules spéciaux

Daimler a ajouté que «Zetros peut être utili-
sé dans tous les domaines du poids lourd
normal qui se trouve confronté à des condi-
tions difficiles et dans le domaine de
l’Unimog où on a besoin d’une charge utile
plus grande, parce que les capacités de
l’Unimog sont limitées».

«Nous attendons aussi la prochaine Foire
internationale d’Alger, pour présenter une
version 4x4 avec des roues jumelées à l’ar-
rière et aussi un tri-benne. Ce sera le vrai
véhicule communal, idéal aussi pour l’en-
tretien et le déneigement de la nouvelle auto-
route» dira Christian Gelloz.

Pour Mercedes-Benz, Hassi-Messaoud
est une ville largement tournée vers l'ex-
ploitation du gisement de pétrole pour
laquelle le Zetros rassemble tous les argu-
ments pour entrer en scène. De plus, il peut
être utilisé également pour la lutte contre
les incendies, les réparations et maintenance
sur autoroutes ou encore les interventions
dans les domaines énergétiques.

PICANTO RESTYLÉE LANCÉE EN ALGÉRIE

La même en mieux

L a petite citadine de la
marque coréenne a bénéfi-
cié depuis quelques mois

d’un léger lifting qui a touché
certaines parties de la voiture.
La nouvelle Picanto est dis-
ponible chez Kia Motors

Algérie depuis le début 
de l’année, elle s’affiche dans
les showrooms de la marque
au même prix que sa devanciè-
re.

La Picanto est le modèle le
plus vendu dans la gamme

Kia en Algérie, elle a trouvé
pas moins de 6.334 acqué-
reurs à fin 2009. La nouvelle
Picanto s’est déjà vendue à
1.022 unités à la fin du pre-
mier trimestre 2010. Elle a
bénéficié d’une nouvelle
calandre plus élégante et plus
fluide avec une grille en nid
d’abeilles et un pare-choc revu
et corrigé. Les otiques sont
eux aussi redessinés à l’avant
comme à l’arrière.

L’arrière du véhicule adopte
un nouveau pare-choc, aux
allures sportives qui procure
un nouveau regard et une nou-
velle image pour la citadine.
A l’intérieur du véhicule, un

léger changement est opéré
sur le tableau de bord, plus
design et plus stylé.

Côté mensurations, la
Picanto reçoit quatre centi-
mètres de plus en longueur,
un gain qui a permis de revoir
l’espace au coffre qui gagne
sept centimètres de plus.

Par ailleurs, rien à signaler
côté motorisation, la Picanto
bénéficie toujours du 4
cylindres 1.1 essence de 64 ch
(5 ch/fis).

Kia Motors Algérie propo-
se la Picanto restylée au
même prix que l’ancienne,
900 mille dinars en TTC.

PARTNER PLATINUM CHEZ PEUGEOT ALGÉRIE

Une version ultra équipée sur le marché
P eugeot Algérie annonce

une nouvelle série spé-
ciale sous le nom de

“Platinum’’. Après avoir tou-
ché uniquement les modèles
207 et 308, cette version
s’étale à présent au Partner
qui se voit bonifier d’un panel
de nouveaux équipements au
bonheur des futurs acquéreurs. 

La filiale algérienne de
Peugeot annonce la série spé-
ciale Partner Platinum. En
effet, après la campagne pro-
motionnelle des «Bonnes

Affaires à faire» qui a eu lieu
du 5 mars au 15 avril, avec
des remises allant de 100
mille à 300 mille dinars,
Peugeot Algérie propose à sa
clientèle une nouvelle série
spéciale “Platinum’’ suréqui-
pée.

Le communiqué de
Peugeot Algérie ajoute que la
série spéciale Platinum
touche désormais le nouveau
Partner, en plus des 207 et
308 déjà commercialisées
sous cette version.

CAMPAGNE PROMOTIONNELLE
DE RENAULT ALGÉRIE

«24 jours chrono»,
des remises
alléchantes sur
Renault et Dacia

«24 jours chrono» est le slogan de la nouvel-
le offensive promotionnelle de la marque lea-
der du marché automobile algérien, Renault
Algérie. Cette nouvelle offre marketing qui
concerne plusieurs modèles de la marque au
Losange se déroulera durant les 24 premiers
jours du mois d’avril pour permettre aux
citoyens désirant acquérir une Renault ou
Dacia à des prix vraiment concurrentiels. 
L’offensive de la direction commerciale et
marketing de Renault Algérie offre aux
clients potentiels la possibilité de se payer
une Renault Symbol à partir de 758 mille DA
avec une remise entre 100 mille et 140 mille
DA, mais aussi pour ceux qui veulent partir à
bord de la série spéciale nouvelle «Megane
Up», Renault Algérie leur offre une réduction
de 90 mille DA.
Au même titre que la Megane, la nouvelle
Clio III bénéficie elle aussi d’une série spécia-
le, appelée «CLIO 3 I-TOUCH» avec un Ipod
offert sur la version Dynamique cédée à 1 378
500 DA. La nouvelle Clio III voit son prix bais-
ser entre 58 mille et 90 mille DA.
La Clio Campus n’est pas en reste puisqu’el-
le est proposée pour la finition Authentique
au prix de 862 mille DA, avec une remise de
80 mille DA tandis que pour le Renault
Master, la maison offre 200.000 DA. 
La vague de promotion initiée par Renault
Algérie s’étend aussi sur la marque Dacia, en
effet à travers la campagne «24 jours chro-
no» des remises allant de 90 mille DA sur
Dacia Logan jusqu’à 108 mille DA sur les
autres modèles de la gamme commercialisée
en Algérie sont proposées.
Par ailleurs, il est utile de signaler que la
gamme Dacia sera étoffée au cours du mois
de mai prochain par le lancement du nou-
veau 4x4 Dacia, le Duster.

CARBURANT PROPRE EN ALGÉRIE

Près de 200 mille
véhicules roulent en GPL

Près de 200 mille véhicules sont convertis
actuellement au GPL, dont 100 mille par des
entreprises privées, soit 60% environ du
nombre global de véhicules roulant au GPL.
Ce chiffre, en dépit de la croissance du parc
de véhicules équipés de kit GPL, reste faible
par rapport aux objectifs fixés par l’Algérie,
dans le cadre de sa politique énergétique et
environnementale. Le groupe Sonatrach
compte produire à l’horizon 2015 conformé-
ment à son plan de développement, 13 mil-
lions de tonnes, avec les projets d’usines pré-
vues dans sa stratégie. Aujourd’hui, il existe
un programme pour l’incitation à l’utilisation
de carburant propre qui prévoit l’installation
de 8 mille kits à l’horizon 2011, soit 2 mille
kits par an. Il faut dire que le lancement en
2009, par la BDL, d’un crédit aux particuliers
pour l’installation de ce système, entre dans
le cadre de la préservation de l’environne-
ment, incitant à l’utilisation d’énergie propre
et économique.

Rubrique 
pilotée par 14
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RACHID BOUDJEDRA À LA
LIBRAIRIE ESPACE NOUN 

Présentation de son
dernier ouvrage 
Les figuiers 
de Barbarie

L’écrivain et poète bilingue (fran-
çais, arabe) Rachid Boudjedra,
sera ce jeudi 22 avril à partir de 11
h à la librairie espace Noun pour
une conférence de presse pour la
présentation de son nouveau
roman Les figuiers de Barbarie
paru aux éditions Grasset 2010.  
L’auteur d’environ une trentaine
d’œuvres littéraires est connu éga-
lement sur la scène culturelle pour
avoir écrit les scénarios d’une
dizaine de films.  

CONFÉRENCE À ALGER
DE BERTRAND BADIE  
«Quelle diplomatie 
pour les puissances 
émergentes  dans 
le système international ?»

Le système international est sorti
de la bipolarité, sans qu’on puisse
pour autant définir son identité
présente. Ayant acquis une fluidité
remarquable mais également dan-
gereuse, il donne une importance
forte à de nouveaux acteurs qu’on
distingue et qui se distinguent
comme puissances émergentes.
«Quelle diplomatie pour les puis-
sances émergentes  dans le systè-
me international ?» est la problé-
matique actuelle à laquelle
Bertrand Badie, politologue, spé-
cialiste des relations internatio-
nales,  professeur à l’IEP de Paris
et vice-président de l’Association
internationale de sciences-po et
président du Conseil scientifique
de l’Institut français du Proche-
Orient (IFPO) essayera d’y
répondre ce Jeudi 22 avril à 17h au
Centre culturel français d’Alger. 

EXPO PHOTO AU MAMA

«Regards reconstruits» 
de  Nadir Djama

Avec la participation de Nadir
Djama, un grand photographe
algérien qui aujourd'hui parcourt
le monde pour faire les plus belles
prises, une exposition de photos
intitulée «Regards reconstruits»
est organisée depuis le 4 avril der-
nier au Musée national d’art
moderne et contemporain d’Alger
(MAMA) pour se poursuivre, pour
le grand bonheur des amateurs
des belles images, jusqu’au 30
avril prochain. R. C. 

SOTIGUI KOUYATÉ N’EST PLUS ! 

L’art africain en deuil 

Comme dit le proverbe
africain «la mort est l’affaire
de tous, nous ne sommes que
de passage». C’est
certainement avec un grand
salut africain et fraternel que
l’on rend hommage
aujourd’hui à l’un des grands
maîtres de l’art africain, le
comédien burkinabé Sotigui
Kouyaté qui a quitté sa famille
africaine samedi passé à l’âge
de 73 ans à l'hôpital Georges-
Pompidou (Paris) suite à une
longue maladie. 
PAR KAHINA HAMMOUDI 

I l était l’invité d’honneur de la 2e édi-
tion du Festival panafricain organisé à
Alger en 2009. Les spectateurs algé-

riens et nos hôtes africains ont eu la
chance de le rencontrer  durant l’ouvertu-

re du festival international du théâtre pro-
fessionnel dans son édition africaine,
mais également en marge de ce festival
avec l’après-midi du Conte africain orga-
nisé à la salle El Mougar.  

Le responsable du département théâtre
au ministère de la culture, directeur du
théâtre national algérien et commissaire
du festival national du théâtre profession-
nel (FNTP), le dramaturge M’hamed
Benguettaf nous a déclaré être profondé-
ment touché par sa disparition. «D’abord
c’est un ami que nous venons de perdre.
Il laisse un grand vide difficile à combler.
Pour  fabriquer un autre comme lui, il
faudra beaucoup d’années. C’est une
perte pour l’art en général et le théâtre en
particulier. Nous avons eu l’honneur de
l’avoir parmi nous pendant le Panaf. Que
voulez-vous,  c’est la loi de la vie. Cela
fait mal, mais nous y passerons tous. Je
présente mes condoléances à sa famille et
particulièrement à son épouse et ses
enfants».   

Sotigué Kouyaté, celui qui a incarné
l’identité africaine sous toutes ses
facettes, a quitté le monde artistique à
l’âge de 73 ans après avoir mené un com-

bat acharné contre la maladie.  
Ayant intervenu à travers plusieurs

média, le ministre de la Culture du
Burkina Faso, Philippe Sawadogo s’est
dit très attristé par sa disparition car c’est
«une grande perte» d’autant plus que
cette grande figure de l’art africain mili-
tait pour «une meilleure compréhension
de sa profession», ajoutant avec beau-
coup d’émotion : «Aujourd’hui nous
sommes orphelins après la disparition de
Sotigui Kouyaté».

Cet homme qui fut d’une grande
modestie et d’un grand talent avait eu un
parcours atypique. Il avait d’abord com-
mencé comme joueur de foot, pour se
consacrer par la suite à l’enseignement
avant de se retrouver à interpréter des
rôles principaux dans le théâtre et le
cinéma. Son grand talent, il le doit à sa
persévérance puisque autodidacte, il n’hé-
site pas à créer sa propre compagnie de
théâtre en 1966. 

Cette carrière qu’il voua aux différents
arts et particulièrement au griot lui a
valu d’être, au fil des apparitions et des
interprétations, «le sage griot de la
scène, passeur de mots, de proverbes et
symboles du dialogue des peuples et des
cultures».

Celui qui a honoré le Continent Noir
grâce à sa participation talentueuse à de
nombreuses pièces de Peter Brook,  qui
fut, entre autres, récompensé par l’Ours
d’argent 2009 du meilleur acteur dans
«London river» du Franco-Algérien
Rachid Bouchareb  et  qui a été élevé au
rang d’officier de l’ordre lors de la 21é
édition du Festival panafricain du cinéma
et de la télévision (FESPACO - 2009) et
qui a  intégré véritablement la citoyenne-
té africaine sous toute ses formes, se pré-
sente ainsi : « Je suis guinéen d’origine,
malien de naissance et burkinabé d’adop-
tion.  Je ne suis passé par aucune école
de théâtre, si ce n’est la grande école de
la rue, de la vie».

K.  H.

FESTIVAL INTERNATIONAL DU CINEMA DE CANNES

Rachid Bouchareb y participe 
avec “Hors la loi”
PAR HASSIBA ABDALLAH

H ors la loi, le nouveau long-métrage
du réalisateur et scénariste français
d’origine algérienne Rachid

Bouchareb, est en compétition à la 63e édi-
tion du Festival international du cinéma de
Cannes. Prévue du 12 au 23 mai, l’édition
a rendu publique jeudi à Paris la liste des
participants ; quinze longs-métrages de
diverses nationalités nominés  pour les
prix du meilleur film, meilleure interpréta-
tion masculine ou féminine entre autres.

Ce long-métrage de  deux heures trente
minutes, dont le scénario a été coécrit par
Olivier Lorelle et Rachid Bouchareb, est
selon le réalisateur «l’une des plus grosses
productions maghrébines et africaines,
étant dotée d'un budget de 19,5 millions
d'euros». «Cette co-production algéro-fran-
co-belge est soutenue par le président de la
République, Abdelaziz Bouteflika, et
Khalida Toumi, ministre de la Culture», a-
t-il souligné. 

Une coproduction qui se veut le prolon-
gement du film Indigènes. Le but de ce

nouveau film est de mettre la lumière sur
les événements sanglants connus par
l’Algérie lors des manifestations du  8 Mai
1945, et qui ont coûté la vie à des milliers
d’Algériens. Hors la loi retrace le parcours
de trois frères dont la famille a été chassée
de Sétif en 1945. Ils se retrouvent  en
France et s’engagent dans la Révolution.

¶«La bataille de Paris, qui oppose le FLN
à la police française, va les broyer, les
déchirer pour conquérir le droit d’être des
hommes à part entière», exxplique le
cinéaste.

Rachid Bouchareb a choisi les mêmes
comédiens que pour le film Indigènes :
Djamel Debbouz, Samy Naceri avec
Roschdy Zem, Sami Bouadjila, Larbi
Zekkal, Ahmed Benaïssa, Chafia Bouadraâ
et Mourad Khan, qui seront aux côtés de
deux mille figurants ! Le tournage s’est
déroulé à Sétif, Kherrata, en France et en
Allemagne. D’autres projets sont dans le
planning de ce cinéaste qui prépare une tri-
logie sur la relation entre les Etats-Unis et
le Monde musulman en général, et arabe
en particulier. «Je vais, à travers trois
films, traiter, à ma façon, les relations
entre les USA et le Monde arabe. Deux
films seront tournés en Amérique. Les
péripéties du troisième se dérouleront au
Moyen-Orient. Ce gigantesque projet est
presque ficelé, d’autant plus que deux scé-
narios sont achevés», a t-il soutenu.

H .  A .

Sotigui Kouyate recevant une distinction des mains de M’Hamed Benguettaf lors du Panaf.
P
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COUPE D’ALGÉRIE (DEMI-FINALES)
CA BATNA-JS KABYLIE AUJOURD’HUI À 17H

Seule la qualification importe 
Après être passée 
à côté de son sujet
vendredi dernier face
à El Khroub en match
de mise à jour de la
25e journée du
championnat national
division I, la JS
Kabylie affrontera cet
après-midi au stade
du 1er- Novembre de
Batna la formation
locale, le CA Batna,
dans le cadre des
demi-finales de la
Coupe d’Algérie. 

PAR MOURAD SALHI

A uréolé de leur qualifi-
cation face à l’USM
Annaba en quarts de
finale de la Coupe

d’Algérie, les camarades de
Mohamed-Amine Aoudia
comptent rester sur la même
lancée, en gardant leur dyna-
mique de victoire. Les Lions de
Djurdjura comptent mettre à
profit ce tournant très important
pour signer une cinquième qua-
lification à ce stade de la compé-
tition.  Le club phare de la
Kabylie qui, au fur et mesure
perd ses chances pour  la course
au titre du championnat version
2010, comme l’attestent les der-
niers résultats aussi bien  «at-
home» que hors de ses bases,
devrait mettre toutes ses
chances en jeu pour sauver sa
saison qui, s’annonce d’ores et
déjà difficile. La suite de la
compétition ne sera pas du tout
facile pour les hommes de l’en-
traîneur suisse Alain Geiger. À

14 points du leader le MC
Alger, et trois longueurs sur la
JSM Bejaia classé troisième au
classement général, et le retour
remarquable de l’ES Sétif qui
consolide au fil de temps sa
position de dauphin, risque de
lui faire perdre même la deuxiè-
me place qui pourrait lui per-
mettre de jouer la prochaine
Ligue des champions d’Afrique.
Les Kabyles sont à une marche
seulement du bonheur. Un
vibrant hommage en cas de vic-
toire lui sera rendu par les mil-
liers des fans, en cette impor-
tante journée qui coïncide avec
la commémoration du
Printemps berbère.  Les coéqui-
piers de Chérif El Ouazani se
mesureront donc ce soir à 17h,
à la formation des Aurès à l’is-
sue de l’avant-dernière étape de
la compétition la plus populai-
re : Dame Coupe.
Contrairement à la précédente
journée du championnat, la for-
mation kabyle qui a effectué un
mini-stage à Ain M’lila, en pré-
vision de ce rendez-vous, se pré-
sentera dans la ville de Batna

avec l’ensemble de son effectif
notamment avec l’arrivée du
quatuor, Meftah, Tedjar,  Yahia
Chérif et Belkalem lesquels rap-
pelle-t-on ont pris part à la der-
nière rencontre de la sélection
nationale A en Libye. Avec plus
de volonté la JSK, qui nous a
habitués ces derniers temps à
faire de bons résultats  à l’exté-
rieur peut faire de même cette
fois-ci encore, en arrachant le
billet qualificatif  à la finale qui
e déroulera le 1er Mai au stade 5-
Juillet. La rencontre sera diffici-
le pour les deux sélections, les
locaux vont subir la pression de
leurs supporters, qui veulent
coûte que coûte voir leur équipe
jouer la finale, mais les visi-
teurs ne jurent que par la quali-
fication. Tout est possible, les
pronostics sont difficiles, le
CAB peut créer la surprise en
jouant de ce fait sa deuxième
finale de l’histoire après la pre-
mière perdue face à l’USM
Alger en 1997, la JSK de son
côté peut réaliser un bon
exploit. Une  chose est sûre la
sélection du Djurdjura reste une

équipe coriace  qui a pu écarter
deux prétendants au titre, en
l’occurrence le CRB au stade
20- Août et l’USM Annaba au
stade 19-Mai d’Annaba. Pour
atteindre la finale, les camarades
de Samir Hadjaoui qui ont le
moral au beau fixe, devraient
sortir le grand jeu, en ne lais-
sant surtout rien au hasard.
L’autre demi-finale qui sera tout
aussi intéressante mettra aux
prises demain mercredi au stade
8-Mai-1945 à Sétif le club local
l’ES Sétif et le ASO chlef. Les
Sétifiens qui ont affiché leur
retour dans le championnat, et
qui n’ont jamais raté une ren-
contre sur leur terrain devant
leur public auront, cette fois-ci,
une belle opportunité d’arracher
le ticket qualificatif pour la
finale. Une belle affiche en
perspective pour le 1er Mai en
cas de victoire de la JSK à Batna
et de l’ESS dans son fief. Ces
deux équipes  disputeront, dans
quelques jours, leur match
retard comptant pour le cham-
pionnat national à Tizi-Ouzou. 

M .  S .

ECOSSE 

Le but de
Bougherra
contre Dundee
United 
plébiscité par
les supporters 

Le but somptueux inscrit par le
défenseur international algérien
Madjid Bougherra avec les Glasgow
Rangers face à Dundee United (7-1)
en décembre 2009, lors de la 18e

journée du Championnat d'Ecosse
de football a été désigné meilleur
but du club cette saison par les sup-
porters, a indiqué hier le leader de
la première division écossaise. Le
pilier de la défense des Rangers
avait inscrit ce but en solo à la 85e

minute, en remontant tout le ter-
rain, puis en effaçant trois défen-
seurs adverses avant de marquer
d'un tir du gauche. D'autre part,
Bougherra a été élu dimancheder-
nier "Homme du match" de la ren-
contre Glasgow Ranger-Hearts (2-0)
pour le compte de la 34e journée du
championnat. Bougherra est accré-
dité d'une excellente prestation
défensivement avec quelques tenta-
tives offensives. Eloigné des ter-
rains depuis le 28 février dernier à
cause d'une blessure, le défenseur
algérien a repris la compétition
mercredi dernier à l'occasion de la
rencontre face à Dundee United (0-
0). Par ailleurs, son partenaire
Steven Davis, international irlan-
dais, a été élu "Rangers de l'année
2010" par les supporters du club.
Outre Davis, cinq autres candidats
étaient en course pour le presti-
gieux prix du meilleur joueur du
club de l'année 2010, dont
l'Algérien Bougherra, vainqueur de
l'édition 2009. 

APS  

Les Canaris misent sur la Coupe d’Algérie pour sauver la saison. P
h 
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Déficit de deux milliards de centimes pour le HBC El Biar 
PAR HASNAOUI KARIMA

L e HBC EL Biar, le club  de perfor-
mance qui a tant démontré cette sai-
son fait face, actuellement, à un

déficit financier, selon Djamel Boumail,
directeur administratif qui indique que
«le club se retrouve avec un déficit de
deux milliards de centimes ». Avant
d’ajouter : «On percevait une subvention
de 10 millions de dinars de l’APC  avant

qu’elle ne soit réduite de moitié il y a
deux ans suite à un conflit administratif
entre l’APC d’El-Biar et la nouvelle admi-
nistration de la  daira de Bouzareah  instal-
lée depuis presque trois ans.  De plus, on
est un club de performance qui comprend
plus de 350 athlètes filles et garçons et qui
a envoyé cette année  06 catégories en
demi-finale de la coupe d’Algérie que
demander de plus ? je ne comprends plus».
Et de poursuivre : «Un cri de détresse a été

lancé il y a quelques jours aux services
concernés, notamment ceux de la wilaya
d’Alger, afin de trouver une  solution dans
les plus brefs délais. Mais en vain, person-
ne n’a donné suite à notre demande. Le
club  vit actuellement grâce aux béné-
voles, c’est vraiment pitoyable». Il est
utile de rappeler que la catégorie dames du
club HBCEB on gagné face au HBCFK
d’Arzew lors de la 6e journée du cham-
pionnat national jouée samedi  à Oran. A

noter l’absence de l’entraîneur principal
du HBCEB, M.Rayan, hier lors du match,
ce qui a  laissé place à des  rumeurs  de
changement à la tête de l’équipe et cela
suite à son   remplacement par le directeur
technique du club, M.Bouzidi. Ce qui a été
démenti par l’administration du club :
«L’entraîneur principal du club a tout sim-
plement pris 15 jours de congé pour effec-
tuer le pèlerinage de l’OMRA» a déclaré
M.Boumail. H.  K.

Le FC Barcelone s’est déplacé en autocar, hier, vers Milan, en
faisant étape à Cannes, dans le sud de la France. Le Barça est
contraint de voyager en car faute de pouvoir se déplacer en
avion, pour jouer demain en Italie sa demi-finale aller de la
Ligue des champions contre l'Inter de Milan. Le déplacement
a été avancé d'une journée par rapport au calendrier initial et
la solution du bus a été choisie suite à la décision de fermetu-
re prise hier de l'aéroport de Barcelone en raison du nuage de

cendres du volcan islandais. Les joueurs devaient partir hier
après-midi, après un ultime décrassage et s'arrêter dans la
soirée à Cannes pour y passer la nuit, avant de repartir ce
matin pour Milan, un voyage par route de près de 1000 km. Ce
long déplacement joue plutôt en défaveur du Barça pour son
match contre l'Inter. Le club catalan a fait match nul samedi
dans son derby face à l'Espanyol (0-0) et demeure en tête de
la Liga devant le Real Madrid.

LE BARÇA A PRIS LE CAR POUR MILAN

1.000 km de route pour affronter l’Inter



Le milieu offensif de l'équipe de France de  football et du
Bayern Munich, Franck Ribéry, a été entendu cette
semaine comme témoin par la police dans le cadre
d'une affaire de proxénétisme sur mineure, a déclaré
dimanche à l'AFP son avocate Me Sophie Bottai. 

" I l a été entendu dans la semaine comme témoin.
Pour nous, l'affaire  s'arrête là", a dit Me Bottai,
jointe par téléphone. Selon l'avocate, aucune charge
n'a été retenue contre le joueur à la suite  de cette

audition.  Toujours selon elle, Franck Ribéry a été entendu
pour s'expliquer sur ses  relations avec une de ses connais-
sances, proche d'un animateur d'un réseau  d'escort girls. "C'est
uniquement en raison de cette relation" qu'il a été convoqué par
les services de police, avait-elle auparavant expliqué à la radio
RMC.  Plus tôt dans la journée, une source judiciaire avait
indiqué que deux  joueurs de l'équipe de France de football
avaient été récemment entendus comme témoins par les enquê-
teurs, sur commission rogatoire d'un juge d'instruction  pari-
sien.  L'enquête porte sur une boîte de nuit parisienne soup-
çonnée d'employer des  prostituées et fréquentée par certains
internationaux français. L'un de ces  joueurs aurait reconnu
devant les enquêteurs avoir eu une relation suivie avec  une
prostituée, sans savoir qu'elle était mineure. "Cette affaire ne
concerne pas Franck Ribéry et ne pourrait, dans le pire  des
cas, que relever de la seule sphère privée de mon client et n'ap-
pelle ainsi  aucun autre commentaire", avait dit Me Bottai à
RMC.  Dimanche soir, l'avocat d'un autre milieu offensif de
l'équipe de France, Sidney Govou, a déclaré que le joueur

n'était pas impliqué dans cette affaire,
sans pour autant préciser s'il faisait ou
non partie des témoins entendus.
"Mon client tient à affirmer qu'il
n'est lié ni de près ni de loin à
quelconque réseau de proxénétis-
me.  Sidney Govou n'a notam-
ment jamais mis les  pieds au
fameux Café Zaman à Paris.
Pour le reste, l'ampleur que
prend cette  affaire le
blesse profondé-
ment parce qu'el-
le affecte ses
proches et altère
son  honneur",
indique un com-
muniqué transmis
par l'avocat, Me
Thierry Braillard.
"Il ne fera aucun
commentaire sur
cette histoire",
ajoute le communi-
qué.     

AFP
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Aucun joueur de l'équipe 
de France n'a réellement émergé 
ce week-end sur les terrains d'Europe, 
le Mancunien Patrice Evra étant celui,
s'il fallait faire les fonds de tiroir 
à la façon du sélectionneur, 
qui s'est le plus mis en valeur en
offrant le but de la victoire 
à Scholes.

Angleterre - Evra surnage
Peut-être le Bleu le plus en vue du week-end, Patrice

Evra, préservé lors du précédent match de Manchester,
a livré une partie maîtrisée défensivement, avec
quelques tacles autoritaires. Surtout, démarqué par
Gabriel Obertan, il offre l'unique but du match (1-0)
d'un centre parfait à Paul Scholes.

En face, l'entrée du Citizen Patrick Vieira (65e) a
coïncidé avec la meilleure période de son équipe. Il est
même passé tout près de prendre le meilleur de la tête
sur Nemanja Vidic pour l'ouverture du score. Mais au
final, il joue toujours aussi peu...

Dans les rangs des Blues (1-2), les trajectoires de
Nicolas Anelka et de Florent Malouda s'inversent: le
1er, entré à la 46e minute, n'a pas pesé à Tottenham,
alors que le 2e, meilleur joueur du championnat en
avril, a encore tenté de secouer son équipe avant de
s'éteindre.

Enfin, aucun des Gunners n'a, à l'image du reste de
l'équipe, fait étalage d'une sérénité impressionnante à
Wigan (2-3). Samir Nasri, Abou Diaby et Gaël Clichy
ont bien commencé avant de rentrer dans le rang, per-
mettant même à Charles N'Zogbia de fermer la marque!

Mention spéciale à leurs coéquipiers Bacary Sagna,
confondant de faiblesse, et à William Gallas, indispo-
nible jusqu'à la trêve, et que Wenger a tout en douceur
poussé vers la sortie expliquant qu'il était "libre de
signer" où il voulait.

Allemagne - Ribéry, bof
Si le Bayern Munich a humilié Hanovre (7-0) samedi

et se rapproche du 22e titre de champion de son histoire,
il le doit plus à Arjen Robben, auteur d'un triplé, qu'à
Franck Ribéry dont le nom n'apparaît sur aucun des buts!
En revanche, il s'est montré plus saignant que contre
Leverkusen (1-1). En vue de la demi-finale aller de Ligue
des champions contre Lyon, il a été remplacé à la 69e
minute, décision qu'il a, à juger par son visage et le retrait
de son maillot en sortant du terrain, mal accueillie.

Espagne - Henry et Benzema grappillent
Thierry Henry, très peu utilisé lors des derniers

matches du Barca, a eu droit à 35 minutes samedi lors du
derby contre l'Espanyol. Son entrée, combinée à celle de
Keita, a permis aux Blaugrana d'être plus à l'aise même si
le capitaine des Bleus ne s'est pas montré dangereux
devant le but adverse.  Eric Abidal n'était pas convoqué
même s'il s'est entraîné normalement en fin de semaine.
Il pourrait revenir contre l'Inter Milan mardi en C1. Julien
Escudé était titulaire avec le FC Séville et a eu très peu
de travail contre un Sporting Gijon très timide, vite réduit

à 10 et nettement battu (3-0). Remplaçant, Sébastien
Squillaci n'est pas entré en jeu.

Lassana Diarra et Karim Benzema, si.
"Lass" a remplacé Gago à la 70e, s'intégrant sans mal

au collectif madrilène, qui avait le match bien en main
face à Valence (2-0). Benzema est entré à la place
d'Higuain pour les cinq dernières minutes et a eu par deux
fois l'occasion de s'illustrer.

Toulalan bien seul
Devant Hugo Lloris, Jérémy Toulalan est peut-être le

Bleu de France à s'être le mieux comporté au sein de la
défense de l'OL, même si celle-ci à encaissé deux buts à
Bordeaux. En revanche, Sidney Govou s'est montré en
dessous de tout et a été privé de 2e période par Puel.

En face, Alou Diarra et Yoann Gourcuff se sont à peine
mis plus en valeur même si le meneur français a délivré
le coup franc décisif à Chamakh pour l'ouverture du score.
A Boulogne, le Marseillais Steve Mandanda n'a pas eu
grand chose à faire mais a encaissé un but. AFP

Les joueurs de l’équipe de France ne sont pas au meilleur de leur forme. 
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AFFAIRE DE PROXÉNÉTISME 

FRANCK RIBÉRY ENTENDU
COMME TÉMOIN 

ALLEMAGNE: 
Klose et Podolski
y seront, Kuranyi
peut-être  
Le sélectionneur de l'équipe d'Allemagne
Joachim Löw a déclaré dans la presse
spécialisée que Miroslav Klose et Lukas
Podolski, décevants en club, seraient tout
de même retenus pour la Coupe du
monde 2010, tandis qu'un retour de
Kevin Kuranyi était envisageable. "Je sais
que leur réussite cette saison n'est pas
très convaincante, mais  je ne doute
aucunement de ce qu'ils peuvent appor-
ter", a déclaré Löw au  bi-hebdomadaire
Kicker, à paraître hier lundi. 
Klose, international allemand en activité
le plus prolifique avec 48 buts  en 94
sélections, et Podolski (37 buts, 70 sélec-
tions) n'ont marqué à eux deux  que
quatre buts cette saison en Championnat
d'Allemagne, respectivement avec le
Bayern et Cologne. 
Löw a également mentionné l'attaquant
du Bayern Munich Mario Gomez (10 buts
cette saison en Bundesliga) et a précisé
qu'il emmènerait cinq attaquants en
Afrique du Sud (11 juin-11 juillet). Avec
Klose, Podolski et Gomez, il reste donc
deux places entre Kuranyi  
(Schalke 04), Stefan Kiessling (Bayer
Leverkusen) et Cacau (Stuttgart), à moins
que Löw aligne Podolski dans l'entre-jeu
comme il l'a fait dans le passé. En ce qui
concerne Kuranyi, qu'il n'a plus appelé
depuis octobre 2008,  quand l'attaquant
avait quitté sur un coup de colère un ras-
semblement de la  Nationalmannschaft,
le sélectionneur a admis "encore réflé-
chir". "Il est possible que je m'entretienne
avec lui", a-t-il ajouté.  Enfin, Löw a révé-
lé qu'il avait reçu "plusieurs offres d'em-
ploi" depuis que les négociations avec la
Fédération allemande pour la prolonga-
tion de son  contrat ont été suspendues.
"J'ai tout bloqué, toute mon énergie est
mobilisée  sur le Mondial-2010", a-t-il
assuré. 

AFP

OPÉRATION D’UN GENOU DE TORRES 
NOUVELLE INQUIÉTANTE POUR L'ESPAGNE

L ' opération d'un genou de l'attaquant Fernando  Torres, annon-
cée dimanche soir par son club de Liverpool, est une
nouvelle  inquiétante pour l'Espagne à moins de

deux mois de ses débuts dans le Mondial-2010, dont elle
est une des grandes favorites. "Fernando a consulté
un spécialiste en Espagne aujourd'hui (ndlr:
dimanche)  et il a été décidé qu'il avait besoin
d'être opéré, le cartilage de son genou  droit
étant déchiré. Cela sera fait ce soir. Nous
ne pouvons faire de  commentaire avant
l'opération, mais la période habituelle
de convalescence  après ce type d'opé-
ration est d'environ six semaines", a
déclaré un  porte-parole du club.  Si
tout se passe comme prévu, Torres, 26
ans, ne devrait donc pouvoir reprendre
l'entraînement que fin-mai début juin,
soit à peine plus de deux  semaines
avant les débuts de l'Espagne le 16
juin contre la Suisse (groupe H). Tout
délai remettrait potentiellement en
cause, au moins pour les phases de
poules, la participation de l'attaquant,
une pièce essentielle de l'équipe de

Vicente Del Bosque et une des stars annoncées du Mondial sud-africain. Les
Espagnols affrontent ensuite le Honduras et le Chili les 21 et 25.  "On n’a souvent
qu'une seule occasion de pouvoir gagner un Mondial et c'est  sûrement notre meilleu-
re chance. Si on la laisse passer, il est possible qu'il  n'y en ait pas d'autre", avait
déclaré Torres en janvier.  

Soucis répétés 
Après un début de tournoi difficile, d'abord éclipsé par David Villa, c'est  Torres

qui avait inscrit le but de la victoire contre l'Allemagne en finale de  l'Euro-2008. Il
a inscrit 23 buts en 72 sélections depuis 2003.  Même si la convalescence du "Kid du
Kop" se déroule selon le calendrier souhaité, Torres risque d'arriver à court de compé-
tition en Afrique du Sud. Et le scepticisme sur sa forme sera inévitable au terme d'une

saison empoisonnée par une multitude de pépins physiques. Après avoir souffert des
adducteurs en début de saison, Torres avait déjà  dû se faire opérer du genou en janvier.
L'attaquant n'a disputé que 22 matches de Premier League pour les Reds  cette saison,
six seulement en 2010, parvenant malgré ces nombreuses absences à  inscrire 18 buts.
Ses pépins physiques sont pour beaucoup dans la saison ratée de Liverpool  qui devra
se passer de lui pour accrocher une compétition européenne lors de la  fin du champion-
nat et pour tenter de remporter l'Europa League.  Torres a été transféré pour 36 millions
d'euros en 2007 de l'Atletico  Madrid, son club de toujours, à Liverpool, où il est immé-
diatement devenu un  des favoris d'Anfield. Il avait inscrit dès sa première saison 24 buts
en  Premier League et six en Ligue des Champions, s'attirant les comparaisons flat-
teuses avec une légende du Kop, Ian Rush.  

AFP
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FRANCE

DES BLEUS BIEN PÂLES...

Carlos Bilardo, manager général 
de l’Argentine
En premier lieu, je trouve que c’est un bon groupe, parce
que notre objectif principal était de ne pas trop voyager.
Dans cette optique, c’est parfait. Mais ce n’est pas un groupe facile, je le trouve
même très difficile. En 1990, tout le monde pensait que le Cameroun ne serait
qu’une formalité alors que nous nous étions inclinés d’entrée. La République de
Corée est forte, mais nous la connaissons très bien. Le Nigeria n’est pas une
équipe facile non plus et la Grèce a récemment montré qu’elle pouvait rivaliser
avec les meilleurs. Si ça n’avait pas été la Grèce, ça aurait pu être le Portugal ou
la France, alors on ne va pas se plaindre. Mais nous sommes confiants, bien évi-
demment. Diego Maradona et moi-même avons disputé deux finales de Coupe
du Monde, ce qui n’est pas rien ! J’espère que nous en ajouterons une troisiè-
me l'année prochaine. En 1986, nous avions Maradona pour nous emmener au
bout et maintenant nous avons Lionel Messi. C’est notre atout majeur. Je n’en
ai pas encore discuté avec Diego, mais je suis sûr qu’il est confiant.

Shaibu Amodu, selectionneur du Nigeria 
C’est une compétition très importante pour le Nigeria et nous avons conscience de
la responsabilité qui pèse sur nos épaules. Nous sommes dans un groupe difficile
avec l’Argentine, la Grèce et la Corée du Sud. C’est un groupe assez similaire à celui
dans lequel nous avions évolué lors de la Coupe du Monde 1994. Je ne veux pas
faire un cours d’histoire, mais je pense que les gens se souviennent de notre per-
formance dans cette compétition. Nous n'étions pas donnés favoris mais cela ne
nous avait pas empêchés de créer la surprise. Cette Coupe du Monde est l’occasion
pour les équipes africaines de démontrer leur talent aux yeux du monde. Le plus
important pour le Nigeria est de bien  figurer dans cette compétition. Notre objectif
est de passer la phase de poules. Dans une Coupe du Monde, il faut prendre un bon
départ pour ensuite le faire fructifier. Nous avons des joueurs capables de représen-
ter ce continent avec fierté mais nous devons mettre en place un collectif cohérent
et croire en ce rêve. Nous avons déjà affronté certains de nos futurs adversaires
dans ce groupe et j’ai une petite idée de ce qui nous attend.

Huh Jung-Moo, selectionneur de la
République de Corée
Dans une Coupe du Monde, il n’y a pas de match facile,
alors je n’ai aucune raison de me plaindre de notre grou-

pe. Nos adversaires sont très forts. Chaque match sera difficile, mais c'était déjà
le cas lors des qualifications asiatiques. Bien sûr, les Argentins seront favoris. Ils
disposent de très bons joueurs, très connus, mais ce n’est pas un problème pour
nous. Nous avons l’habitude de partir de loin. 
Nous avions perdu contre eux en 1986, mais avec l’expérience et les leçons que
nous avons retenues, nous espérons pouvoir faire mieux cette fois. En 2002, per-
sonne ne donnait une chance à notre équipe et nous avons atteint les demi-
finales. Certains prétendent que nous ne faisons pas partie des favoris et c’est très
bien. Mon principal souci, ce sont les blessures. Récemment, nous avons été très
malchanceux avec les blessures et je veux pouvoir arriver en Afrique du Sud avec
un effectif au complet. En 2002, nous avons appris qu’il est extrêmement impor-
tant de bien se préparer. Nous devons soigner notre préparation afin d’être prêts
le moment venu.

Otto Rehhagel, selectionneur de la Grèce 
L’Argentine sera bien sûr le grand favori de notre groupe, c’est la meilleure
équipe. C’est une très bonne formation, très dangereuse. Je pense qu’elle
fera souffrir les autres équipes. Raisonnablement, on peut penser que les
trois autres formations viseront la deuxième place. 
Il ne tient qu’à nous de nous battre pour cette deuxième place et je pense
que nous avons une bonne chance de qualification pour les huitièmes de
finale. 
Il nous faudra bien démarrer et travailler dur pour pouvoir participer aux
matches à élimination directe. Ce sera notre objectif principal. 
A partir du deuxième tour, tout devient possible. Je me garderai bien de
faire un pronostic, je ne suis pas doué pour cela. À partir de maintenant,
nous devons étudier nos adversaires et en tirer des conclusions.

AFP

GROUPE B : 
LES DÉCLARATIONS

Giresse ne voit pas une équipe africaine gagner
C’ est la question que le monde du football se pose : une

équipe africaine peut-elle remporter la Coupe du monde
sur son propre continent ? Un exploit sans précédent auquel
postulent de nombreux prétendants. Ghana ? Côte d’Ivoire ?
Cameroun ? Algérie ? Afrique du Sud ? Nigeria ? Alain
Giresse, l’ancien sélectionneur du Gabon, n’y croit pas.
"C’est vrai que le fait de jouer sur le continent représente
quelque chose de significatif pour les équipes africaines qua-
lifiées. A leurs yeux, ce n’est pas anodin, ce n’est pas
comme une Coupe du monde normale en Europe ou ailleurs.
Il y a  la fierté. Chaque pays africain se sent déjà investi de

cette responsabilité. Quel avantage en retirer ? 
C’est un autre problème. Ces équipes seront-elles

capables, avec cette dynamique morale, d’avoir la possibi-
lité de gagner ? «Je crois que si les équipes africaines ont
franchi un palier, si elles sont respectées, si elles ont des
valeurs reconnues et compétitives, il leur manque de la matu-
rité, de l’expérience, du talent pour certaines, pour aller jus-
qu’à gagner la Coupe du monde. Faire un bon parcours oui,
mais pas la gagner», a affirmé l’ancien milieu des Bleus à
L’Equipe.

L’équipe.fr
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Sauté de veau à
la tomate et aux
olives 

Ingrédients :
500 de sauté de veau coupé en
morceaux 
5 tomates 
4 c. à soupe d’huile  
4 gousses d’ail 
3 oignons 
100 g d'olives verts dénoyautées 
Bouquet garni (thym, laurier,
romarin) 
Sel, poivre 
Préparation :
Éplucher les oignons, les émincer
finement. Éplucher les tomates,
les couper en quartiers. 
Faire chauffer l'huile dans une
cocotte, y faire revenir les mor-
ceaux de viande, ajouter les
oignons émincées et l’ail haché,
saler et poivrer, laisser cuire pen-
dant 15 min, ajouter les morceaux
de tomates, le bouquet garni, les
olives, mouiller avec l'eau et lais-
ser mijoter sur feu très doux pen-
dant 1h15 minutes. 
Servir les morceaux de viande
dans un plat et napper de sauce. 

Biscuits au lait 

Ingrédients :
2 verres à thé de sucre en poudre
2 verres à thé d'huile
2 verres à thé de lait
2 sachets de sucre vanillé
2 sachets de levure pâtissière
150 g de noix de coco
La farine selon le mélange
Préparation
Travailler énergiquement dans
une jatte le sucre en poudre et
l'huile, ajouter le lait, le sucre
vanillé et la levure, bien mélan-
ger, ajouter la farine tamisée peu
à peu et bien pétrir pour obtenir
une pâte homogène. 
Etaler la pâte avec un rouleau à
pâtisserie sur un plan de travail
fariné pour obtenir une épaisseur
de 3mm, couper des carrés à l’aide
d’un emporte-pièce, les disposer
au fur et à mesure sur une plaque
recouverte d'une feuille de papier
sulfurisé, piquer chaque carré avec
une fourchette, les badigeonner
avec le jaune d’œuf. 
Faire cuire dans un four moyenne-
ment chaud jusqu'à ce qu'ils soient
dorés.
Laisser refroidir et conserver
dans une boîte hermétique.

Taches de fond
de teint sur
vêtements…

Retirez les taches en les tam-
ponnant avec un linge imbibé
d’éther jusqu’à la disparition
totale des taches. Puis nettoyez
votre tissu avec  de l’eau savon-
neuse. 

…de rouge à
lèvres…  

Utilisez soit
de l'éther,
soit de l'al-
cool à 90° si
la tache
n'est pas
grasse, dans
le cas
c o n t r a i r e
préférez un

produit dégraissant type
Trichloréthylène. Rincez ensui-
te abondamment. 

…vernis à ongle

Appliquez un peu
de dissolvant
sur l'envers
du linge,
derrière la
t a c h e .
L a v e z
e n s u i t e
n o r m a l e -
ment. 

Vêtements
imprégnés de
chewing-gum 

Mettez le vêtement dans un sac
en plastique et placez-le au
congélateur. Raclez ensuite le
chewing-gum gelé.

Les remèdes sont
multiples et c’est à
chacun de trouver ce
qui lui convient le
mieux. Mais il y a
quelques
incontournables à
intégrer dans les
menus de la saison.
Le pissenlit ( thourmas
ntemrat) (ghers berri)

Il y a d’abord le pissenlit dont
le principe amer est totalement
orienté hépatique. Il y en a par-
tout à cette saison. On peut le
manger en crudités, assaisonné
comme une salade, ou mélangé,
cru ou cuit, avec de la purée de
pomme de terre. On peut aussi
l’incorporer dans une soupe. En
outre, les propriétés du pissenlit
sont multiples puisqu’il draine
en plus la vésicule biliaire, les
reins et élimine l’acide urique et
le cholestérol. 

L’ortie ( azegdouf) (harak)
Même si certains la mangent

crue en salade, il est plus pru-
dent de la consommer cuite dans
la soupe, mélangée à de la
pomme de terre et d’autres
légumes au choix (carottes, poi-
reaux, navets, oignons…).

Rappelons que l’ortie est un

puissant dépuratif, régénérateur
du sang, anti-anémique, stimu-
lant général et anti-rhumatismal.

Pour ceux qui possèdent un
extracteur de jus, il est conseillé
100 ml par jour de suc d’ortie
contre les hémorragies internes
et externes, les hémorroïdes et
l’entérite (inflammation de l’in-

testin grêle). Mais le jus d’ortie
peut se consommer simplement
pour avoir la superforme. 

Petite recommandation : 
Lorsque l’on cueille les

orties, il est mieux de ne couper
que la pousse supérieure avec des
ciseaux, ce qui permet leur
repousse. On peut aussi faire au
moins trois coupes dans la sai-
son. 

Le plantain (senboul el
moulouk)

Il ressemble à une petite sala-
de et il est encore plus répandu
que le pissenlit. C’est un dépura-
tif de printemps par excellence.
On peut le mélanger en salade
avec le pissenlit ou au milieu de
crudités variées. Le plantain est
aussi un reconstituant puissant
qui fait des miracles dans les
maladies respiratoires graves. La
tisane se fait à raison de 100 g
par litre à bouillir 2 à 3 minutes
et infuser 10 minutes. Boire 3 à
5 tasses par jour.  

P artout on ne parle que de
la pierre d’argile mélan-
gée à du savon de

Marseille. C’est un   détachant
miracle à multi usages qui fait
disparaître les taches d’encre
sur le skaï, ravive les joints de
carrelage en ciment ou en sili-
cone, fait briller le réfrigérateur
en inox et nettoie les fours et
les plaques de cuisson en vitro-
céramique, en une seconde et à
moindre prix.

Fabriquer de la pierre
d’argile :    

Achetez de l’argile blanche
en poudre et du savon de
Marseille.

Râpez finement le savon de
Marseille.

Mélangez l’argile blanche
(le contenu d’une tasse) avec le
savon Marseille (le contenu
d’une demi-tasse) puis ajoutez
au mélange 30 gouttes d'huile

essentielle de menthe ou d’eu-
calyptus. 

Versez le mélange dans un
pot muni d’un couvercle.
Laissez sécher à l’air libre
durant 8 jours. Vissez ensuite
le couvercle. La pierre d’argile
est prête à être utilisée 

Utilisation de la pierre
d’argile :

La pierre d’argile est un pro-
duit prêt à l’emploi. Pour l’uti-
liser il suffit d’humidifier une
éponge d’eau froide puis de
frotter cette éponge dans la
pierre d’argile.

Elle est anticalcaire et anti-
septique. C’est un dégraissant
puissant non agressif qui net-
toie en profondeur les surfaces
lisses qui peuvent être lavées à
l’eau (évier, sanitaires, robi-
nets, meubles de cuisine et de
salle de bain, carrelage, lino,
vitre, miroir, lamifié, inox,

cuivre, argenterie etc. …) et les
fait briller sans laisser de pelli-
cule grasse.

Après le nettoyage à la pier-
re d’argile soit vous lustrez les
surfaces à l’aide d’un chiffon à
microfibres ou d’une peau de
chamois, soit vous rincez avec
un chiffon humide.

La pierre d’argile est égale-
ment très efficace sur les jantes
de voitures, les chromes de
vélos et de motos.

A noter :
La durée de conservation de

la pierre d'argile est quasi illi-
mitée. 

Astuces

Cuisine PLANTE-SANTÉ 

La médecine douce dans les cures de printemps  

PIERRE D’ARGILE ET SAVON DE MARSEILLE

DÉTACHANT MIRACLE 
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10h00 : Ardhe El-Sâada
10h30 : El-Rahil
11h15 : Dhawahir Djoughafia
12h00 : Alef Soual
12h30 : Aâdjalet Aâdjiba
13h00 : Journal télévisé ( édi-
tion du 13h)
13h30 : Luisa Fernanda
15h00 : Long métrage d-anima-
tion
16h30 : El-djawal
17h00 : Aâlem El-hacharat
17h30 : Maouid Mâa El-
Qanoun
18h00 : Journal télévisé ( édi-
tion Amazigh)
18h30 : Sâa Riyadia
20h00 : Journal télévisé ( édi-
tion du 20h)
21h00 : Fi Dairati Daoue
23h00 : Nouba Fi Al-Andalous

08:30 Téléshopping
09:20 Le destin de Lisa
09:40 Le destin de Lisa
11:05 Météo 
11:08 Beverly Hills, 90210 
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Attention à la marche !
12:50 L'affiche du jour 
13:00 Journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:45 Météo 
13:55 Les feux de l'amour
14:55 Amitié dangereuse
16:45 New York, police judici-
aire 
17:35 Monk 
18:30 A prendre ou à laisser
19:05 Le juste prix
19:50 La prochaine fois, c'est
chez moi

19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 C'est ma Terre
20:38 Courses et paris du jour
20:39 Météo 
20:45 Dr House 

21:30 Dr House 
23:15 Pascal, le grand frère

09:00 Dans quelle éta-gère
09:05 Des jours et des vies
09:35 Amour, gloire et beauté
10:00 C'est au programme
10:55 Météo 
11:00 Motus
11:30 Les Z'Amours
12:00 Tout le monde veut pren-
dre sa place
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:50 Météo 
13:55 Consomag 
14:00 Expression directe 
14:05 Toute une histoire
15:10 Comment ça va bien !
16:15 Le Renard 
17:20 Paris sportifs 
17:25 Rex 
18:10 CD'aujourd'hui
18:15 En toutes lettres
19:00 N'oubliez pas les paroles
19:45 Fred et Jamy à la décou-

verte des défenses de l'organisme
19:50 Météo 
20:00 Journal
20:30 Météo 
20:35 L'affaire Seznec
22:20 Plein 2 ciné
22:25 Transat AG2R
22:30 Les infiltrés 

08:30 Ludo vacances
11:10 Plus belle la vie
11:35 Consomag
11:37 Jamais seul en mer 
11:40 Le 12/13 
11:50 Edition de l'outre-mer 
11:55 Météo 
12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 Nous nous sommes tant
aimés 
13:30 En course sur France 3
13:45 Inspecteur Derrick 
14:45 Keno 
14:50 Inspecteur Barnaby 
16:35 Culturebox 
16:40 Slam
17:10 Un livre un jour
17:15 Des chiffres et des lettres
17:50 Questions pour un cham-
pion
18:25 Fred et Jamy à la décou-
verte des défenses de l'organisme
18:30 18:30 aujourd'hui
18:45 19/20 
18:50 Edition régionale et
locale 
19:00 Journal régional 
19:28 Journal national 
19:55 Météo 
20:00 Tout le sport
20:10 Plus belle la vie
20:35 Les vacances de Mr. Bean 
22:00 L'histoire de Mr. Bean
22:55 Météo 

22:58 La minute épique 
23:00 Soir 3 
23:25 Ma poubelle est un trésor

19:00 Arte Journal
19:30 Globalmag
19:50 Les aventures culinaires
de Sarah Wiener dans les Alpes
20:34 Thema 
20:35 SARM, une épidémie
sous silence
21:35 L'enfer de Guillaume
Depardieu
22:20 Jekyll

08:35 M6 boutique
09:50 Météo 
09:55 Absolument stars
11:10 Un gars, une fille
11:40 Charmed 
12:40 Météo 
12:45 Le 12 45
12:50 Charmed 
13:40 Météo 
13:45 Petits désordres en
famille
15:40 Frères ennemis
17:20 Malcolm 
17:50 Un dîner presque parfait 
18:50 100 % mag
19:40 Météo 
19:45 Le 19 45
20:05 Un gars, une fille
20:40 Pékin Express : La route
du bout du monde
22:45 Pékin Express : l'aven-
ture continue
23:40 Météo 
23:45 Zone interdite 

11:10 Beauty and the Geek 
11:55 Hollywood mode d'emploi 
11:55 Tellement people 
12:20 Du côté de chez Fran 
12:45 Friends
13:10 Friends
13:40 Tellement vrai
15:15 The Skulls, Société secrète III
16:45 Hannah Montana 
17:10 Jonas 
17:35 College Party 
18:10 Stargate SG-1 
19:50 Tellement people 
20:15 12 Infos
20:35 Stargate SG-1 
23:55 L'homme le plus fort du
monde

10:10 Bien-être
11:10 A vos recettes
11:50 24h people
12:30 Drôles de dames 
13:25 Le Flash
16:50 Ma super croisière
17:20 Les perles
18:35 Le Flash
18:40 Morandini !
19:45 Mission impossible, 20
ans après 
20:40 Enquête inédite

PROGRAMME TÉLÉ

L'affaire Seznec
Avec:Philippe Caroit
(Seznec), Jean-Paul
Solal (Le journaliste),
Pierre Dourlens (Le
président du Tribunal)...

Pour la première fois les
téléspectateurs et les

internautes pourront se mettre dans la peau
des jurés et rendre leur propre verdict en
direct après avoir suivi les minutes exactes
du procès Seznec. L'affaire Seznec a défrayé
la chronique pendant des années et continue
encore aujourd'hui à le faire. Après un procès
mémorable, Seznec est accusé d'avoir assas-
siné son ami Quéméneur dont on n'a jamais
retrouvé le corps. Il a été condamné au bagne
à perpétuité sans avoir bénéficié du doute. Sa
peine ayant été plus tard commuée en vingt
ans de bagne pour bonne conduite, Seznec a
été libéré et a retrouvé les siens. Après de
nombreuses tentatives de réhabilitation qui
n'ont pas abouti, Robert Hossein a décidé de
s'adresser à l'opinion publique.

Les vacances de
Mr. Bean 

Réalisateur: Steve
Bendelack.
Avec:Rowan
Atkinson (Mr. Bean),
Max Baldry
(Stephan), Emma de
Caunes (Sabine),
Willem...

Mr. Bean vient de gagner une semaine de
vacances sur la Côte d'Azur ainsi qu'un
Caméscope. Il quitte l'Angleterre en
Eurostar pour la France. A la gare de Lyon,
il demande à Emil Duchevsky, un réalisa-
teur russe qui se rend au Festival de
Cannes, de le filmer au départ du train.
Mais Emil, dans un moment de confusion,
reste sur le quai et Mr. Bean se retrouve à
bord avec Stephan, âgé de 10 ans, le fils
de Duchevsky. Pour eux commence alors
un voyage truffé de péripéties délirantes.

SARM, une épidémie
sous silence

Réalisateur: Matthias
Heeder, Monika
Hielscher. 

La prolifération
d'agents pathogènes
dans les milieux hos-
pitaliers prend des
proportions inquié-
tantes. L'une des

bactéries les plus redoutables est le staphylo-
coque doré... En anglais MRSA (Methicillin
resistant staphylococcus aureus), en français
SARM, le staphylocoque doré multirésistant
est l'une des bactéries les plus contaminantes
lors d'une intervention chirurgicale ou d'un
séjour à l'hôpital. Elle provoque des infections
graves, des pneumonies, des septicémies et
diverses maladies dont l'issue peut être mor-
telle. On estime qu'elle est responsable d'en-
viron 50 000 décès par an en Europe. De nom-
breux pays européens n'imposent aucune
déclaration obligatoire pour le SARM.

20h35

LA SELECTION DU JOUR
20h35

Pékin Express : 
La route du bout
du monde
Présentateur : Stéphane Rotenberg. 

Les 9 équipes de concurrents
encore en course sont en Équa-
teur et vont devoir entreprendre
l'ascension du volcan
Chimborazo, le plus haut du
continent, qui culmine à 6 300
mètres. À près de 4 500m, les
attend Balthazar, 80 ans, le der-
nier Hielero (coupeur de glace)
du pays, qui va leur montrer les
méthodes ancestrales pour tra-
vailler la glace des sommets.
Devant son regard plus qu'amu-
sé, les concurrents vont rapide-
ment réaliser à quel point couper
la glace, la conserver et surtout
la transporter à dos de mule
peut s'avérer particulièrement
difficile...

20h4020h35
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e haut commissaire des Nations unies
pour les droits de l'Homme, Navi Pillay,
en visite en Arabie   saoudite a appelé,
hier, les monarchies du Golfe à mettre

fin au système de  parrainage des expatriés et à
lever les restrictions imposées aux femmes.
"Certains pays sont en train de réviser le systè-
me du parrainage dont la  rigidité lie les
migrants à leurs travailleurs, donnant à ces der-
niers la  possibilité d'en abuser en empêchant
ces travailleurs de changer d'emploi ou de  quit-
ter le pays", a-t-elle déclaré dans un discours à
l'université Roi Abdallah  pour les sciences et la
technologie, près de Jeddah, sur la mer Rouge,
rapporte l’AFP.  "Je soutiens sans réserve ces
efforts et en appelle aux autres pays à  rempla-
cer leur système de “Kafala”' (parrainage) par
des codes de travail qui assurent un équilibre
entre les droits et les devoirs" des deux  parties,
a dit Mme Pillay.  Elle a estimé que les quelque
12 millions d'étrangers dans le Golfe,  employés
comme domestiques pour la plupart, sont fré-
quemment victimes de divers  abus, dont la
confiscation de leurs passeports ou la retenue de
leurs  salaires.  "La situation des domestiques
étrangers suscite l'inquiétude car leur  isolement
en matière de logement les rend plus vulné-
rables aux violences  physique, psychologique et
sexuelle", a-t-elle expliqué.  "Il est de la plus
grande importance que dans la conception et
l'application de leurs politiques de migration, les
gouvernements adoptent une approche humani-
taire", selon Mme Pillay.  En vertu du système
de "Kafala", les travailleurs étrangers doivent
être  parrainés par un employeur qui les garde
ainsi à sa merci. Ils n'ont pas le droit notamment
de changer d'emploi sans l'accord préalable de
l'employeur. Sur les six monarchies du Conseil
de coopération du Golfe (CCG), seul  Bahreïn a
aboli ce système de parrainage. Outre l'Arabie
saoudite et Bahreïn,  le CCG regroupe les
Emirats arabes unis, le Koweït, Oman et le Qatar.
Mme Pillay a par ailleurs déploré la situation des
femmes dans les  monarchies conservatrices du
Golfe. "Les femmes dans la région ne sont pas
encore en mesure de jouir de leurs  pleins
droits", a-t-elle déploré.  "Des restrictions discri-
minatoires" empêchant "les femmes de décider
de  leur avenir, de faire leurs propres choix, de
participer à la vie publique  (...) continuent", a-t-
elle ajouté.  "Ces restrictions doivent être
levées", a lancé Mme Pillay qui a entamé par
l'Arabie saoudite une tournée de dix jours dans
les six monarchies pétrolières du Golfe.

En vertu du
système  de
"Kafala", les
travailleurs
étrangers
doivent être
parrainés par
un employeur
qui les garde
ainsi à sa
merci. Ils n'ont
pas le droit
notamment de
changer
d'emploi sans
l'accord
préalable de
l'employeur.
Sur les six
monarchies du
Conseil de
coopération du
Golfe (CCG),
seul  Bahreïn a
aboli ce
système de
parrainage.

Golfe : l'Onu appelle à la fin du système 
de parrainage des expatriés 

«

»

17es Journées nationales 
de la Safec à partir du 7 mai 

L es 17es Journées nationales de la
société algérienne de fertilité et
contraception (Safec), le 15e congrés

de la fédération maghrébine de fertilité et
contraception (FMFC) et la 1ère Journée
nationale de la Société algérienne de
l’human pappilloma virus (SAHPV)
auront lieu les 7 et 8 mai prochain au
Sheraton Club des Pins à Alger.

Quarante communications orales et

quarante autres affiches figurent au pro-
gramme de cette rencontre scientifique
internationale qui sera encadrée par des
experts algériens, tunisiens, marocains,
anglais, belges et francais.

Plus de cinq cents praticiens pren-
dront part à ce rendez-vous médical
annuel où il sera question du vaccin anti-
HPV et de «Jasmine» la pillule de der-
nière génération.

S oucieuse d’apporter sa contribution à
la promotion du marché de l’emploi
en Algérie,  Wataniya Télécom

Algérie-Nedjma participe, pour la deuxiè-
me fois consécutive, à la 4e édition du
salon du recrutement «Jincent 2010» en
tant que sponsor officiel majeur.  Organisé
par le Centre de carrières de l’Ecole des
hautes études commerciales (ex-INC), le
4e Jincent se tenait hier pour une durée de
deux jours à l’Office Riadh El-Feth .

Nedjma est présente à ce salon, qui se
veut être un espace de rencontres entre des
recruteurs potentiels et les jeunes diplô-
més, à travers un stand au niveau 108 de
l’Office de Riad El-Feth (Oref). Des recru-
teurs de Nedjma sont sur place pour
accueillir, informer et orienter les postu-
lants sur les opportunités de carrières au
sein de l’entreprise. 

Aussi, des cadres en ressources
humaines de Nedjma sont présents et par-
ticiperont à l’animation de conférences sur
le thème de l’emploi et la gestion des car-

rières. Autre nouveauté pour cette année,
des employers Nedjma, anciens étudiants
de l’Ecole des hautes études commerciales
(ex-INC) sont présents pour évoquer avec
les postulants leurs expériences person-
nelles au sein de Nedjma, devenue l’un des
meilleurs employeurs sur le marché algé-
rien. Pour preuve, lors de la 3e édition du
Jincent, près d’un millier de C.-V ont été
déposés au niveau du stand de Nedjma. 

L’ ancien ministre français de
l’Intérieur, Charles Pasqua compa-
rait, à partir d’hier lundi et durant

15 jours devant la Cour de justice de la
République pour trois affaires de corrup-
tion présumée. Charles Pasqua, chargé du
portefeuille de l’Intérieur entre 1993 et
1995 dans le gouvernement d’Edouard
Balladur, est soupçonné d’avoir facilité le
déménagement de la branche transport
d’Alsthom, autorisé l’exploitation d’un
casino d’Annemasse par deux de ses
proches et fermé les yeux sur des  détour-
nements de fonds au préjudice d’un des
organismes de son ministère. Les pots-de-
vin auraient été virés sur le compte de son

fils et servi à financer sa campagne pour
les européennes en 1999. Une cinquantai-
ne de témoins, dont le secrétaire général de
l’Elysée, Claude Guéant, défileront devant
cette juridiction, la seule habilitée à juger
des actes reprochés à un ministre dans
l’exercice de sa fonction. Charles Pasqua a
déjà eu maille avec la justice puisqu’il a
été condamné dans l’affaire de financement
illégal de sa campagne européenne de 1999
et dans celle de l’Angolagate, concernant
une vente d’armes illégale à l’Angola,
pour laquelle il a fait appel. Le sénateur de
l’UMP est également mis en examen dans
le dossier "Pétrole contre nourriture" en
Irak. 

Nedjma, sponsor officiel majeur du
salon de recrutement «Jincent 2010»

Conférence de Bandung 1955, 
première victoire pour notre diplomatie 

L’ancien ministre Pasqua comparait pour
trois affaires de corruption présumée 

L e rôle joué par la diplomatie algérien-
ne durant la période de la lutte armée a
été le thème de la conférence organi-

sée, hier à Alger, par le Centre des études
stratégiques du journal Echaâb en collabo-
ration avec l’association «Machaâl
Chahid». Les intervenants, parmi lesquels
figurent d’éminents chercheurs en histoire,
en sus de l’ancien ministre et ambassadeur
algérien en Indonésie, M. Larbi Latrousse,
ont mis en exergue l’apport de la conféren-
ce de Bandung du 18 avril 1955, en
Indonésie, au processus de la diplomatie

algérienne de l’époque. Celle-ci, ont-ils
expliqué, a été l’évènement majeur qui a
permis à la diplomatie algérienne, compo-
sée de Hocine Ait Ahmed et de Mohamed
Yazid, deux personnages qui ont conduit,
a-t-on affirmé, la voix du peuple algérien
et la justesse de ses revendications sur la
scène internationale, en l’occurrence,
auprès des Nations unies. 

La conférence qui a ainsi traité sur le
thème «La diplomatie algérienne de la
conférence de Bandung aux Accords
d’Evian 62», a entre autres rappelé que la
participation de la délégation du FLN, à
Bandung, a constitué «la première victoire
de la diplomatie algérienne à l’internatio-
nal», notamment après que celle-ci a pu
«convaincre les pays participants de la
légitimité des revendications du peuple
algérien», a-t-on souligné. Les pays parti-
cipants ont, de la sorte, «accordé tout le
soutien au droit du peuple algérien à son
autodétermination», a-t-on ajouté.

Lj

Très Libre
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l 01 séjour linguistique aux USA

l 10 formations en langue

l 1 formation au choix

l 04 micro-ordinateurs 

l Et plein d’autres 
cadeaux-surprises

l Article 01 : 

Une super tombola à
thème est organisée par
le quotidien  Midi  Libre 
l Article 02 : 

Toutes les questions
porteront sur
l'université algérienne
et l'histoire de
l'Algérie  à travers le
timbre 
l Article 03 : 

Pour participer à la

tombola, nos lecteurs
et lectrices étudiants
doivent rassembler 15
coupons-réponse à
mettre dans une
enveloppe de couleur
blanche petit format
et à adresser au Midi
Libre, 26 rue Didouche
Mourad, Alger. La
mention Tombola doit
y figurer.Les envois
recommandés ne sont
pas acceptés.

l Article 04 : 

Ne seront prises en
compte que les
enveloppes contenant
les coupons avec les
bonnes réponses. Les
coupons photocopiés
ne sont pas acceptés.
l Article 05 : 

Ne peuvent participer
à cette tombola les
employés de Midi
Libre et leurs familles.

l Article 06 : 

La durée de la
tombola s’étalera du
30 mars au 30 avril
2010
l Article 07 :

Le tirage au sort se
fera sous contrôle de
Maitre Bounekab,
huissier de justice.

Règlement

Question N°18 : Cochez la bonne réponse

Laquelle de ces personnalités a été ministre de l’Education nationale
en 1963 ? 

Abderahmane Benhamida Ahmed Francis Ahmed Taleb

Nom et prénom :
Adresse :
Tél : E-mail :

$
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RENCONTRE À EL MOUDJAHID À L’OCCASION DU 30E ANNIVERSAIRE DU PRINTEMPS BERBÈRE 

LE HCA FAIT LE BILAN
30 ans se sont déjà écoulés
depuis les événements du
Printemps berbère (thafsout
imazighène). A cette occasion,
le Haut Commissariat à
l’Amazighité (HCA) a organisé,
hier, au centre de presse El
Moudjahid, une journée d’étude
sous le thème générique «le
travail institutionnel pour la
réhabilitation  et la promotion de
l’amazighité». Le programme de
cette journée était très riche
puisque plusieurs questions ont
été abordées par des
spécialistes, membres du HCA.  

PAR OURIDA AIT ALI

L ors de l’allocution d’ouverture, M.
Assad Si El Hachmi, Directeur de
la Promotion culturelle du H.C.A,
explique dans un premier temps, le

choix du titre générique consacré à cette
journée qui renvoie à la problématique de
l’Amazighité en Algérie. Relatant ainsi
les dix dates-phares qui ont permis la pro-
gression de la revendication Amazighe, il

citera, entre autres, la radio chaîne 2 qui
reste incontestablement la première insti-
tution ayant oeuvré à la promotion de
l’Amazighité. «Elle a non seulement
contribué à la préservation de ce patri-
moine oral mais aussi à sa promotion et
son développent», déclara-t-il. Il énumé-
ra également  les associations culturelles
avec l’ouverture démocratique en 1989. Il
ajoutera qu’«il y a eu la loi 90-31 qui
préconise la structure associative et qui a
permis la prise en charge de la dimension
Amazighe». 

La deuxième phase ayant contribué à
la promotion de cette civilisation millé-
naire sont, évidemment, les travaux de
recherche du feu Mouloud Mammeri (Da
l’Mouloud, pour la communauté berbère)
à travers l’ancien CRAPE dans sa prise
en charge du patrimoine linguistique,
anthropologique et littéraire amazigh. Il
citera, notamment, les différentes
recherches entamées sur le terrain à tra-
vers le territoire national par le chercheur
qui légua des trouvailles inestimables de
notre patrimoine matériel et immatériel.
D’ailleurs, Da l’Mouloud disait : «j’ai
défriché le terrain, à vous de continuer».
Puis arrive le HCA, institution étatique,
installé en attendant la création de
l’Académie Berbère, à  travers l’article 4
du décret présidentiel 95-147 qui lui en

définit la mission pour aider tamazight à
retrouver sa place dans son pays. Le
HCA se veut un espace approprié pour
l’enseignement de cette langue. «Cela
suppose naturellement que des répercus-
sions positives doivent suivre et faire une
place aux spécialistes et acteurs ayant le
profil en la matière pour mener à bien
cette mission dans toute sa complexité
afin de combler le retard enregistré depuis
des décennies.» déclare l’intervenant. 

L’heure est au bilan pour le conféren-
cier étant donné qu’ «aucune avancée ne
peut se faire si nous ne tenons pas comp-
te du bilan relatif à l’introduction de
tamazight dans le système éducatif et de
la communication depuis 1995», préci-
sant que «ce bilan doit être pris en comp-
te dans le sillage d’une continuité institu-
tionnelle. 

En passant de la négation à la recon-
naissance, la situation politico-juridique
de tamazight a changé en Algérie.
L’Amazighité, langue et culture, occupe
désormais une place légitime dans les cir-
cuits institutionnels de l’Etat. Il reste,
aujourd’hui, à renforcer et/ou réaménager
ces instruments institutionnels et juri-
diques mis en place». O.A.A

La grêle provoque
d’importants dégâts
au sud de Batna 
D’importantes averses de pluie,
accompagnées de grêle, ont provoqué
ces dernières 48 heures d’importants
dégâts au sud de la wilaya de Batna, a-
t-on appris hier des élus des com-
munes touchées par ces intempéries.
Dans la commune de Azil Abdelkader,
les grêlons ont atteint la "taille d’un
œuf", selon le président de l’APC, M.
Nacir Kerbali qui a souligné qu’un
bilan préliminaire fait état de plusieurs
personnes atteintes de blessures et de
fractures ayant reçu les soins dans les
structures sanitaires locales. Les
récoltes de 300 agriculteurs ont été
endommagées, de même que plu-
sieurs véhicules et les toitures d’une
trentaine de maisons traditionnelles,
en plus de 40 ovins tués, a ajouté cet
élu. A Ouled Amar, des grêlons pesant
"entre 150 et 250 grammes" ont causé
des dégâts considérables aux vergers
fruitiers et aux champs de céréales et
de coriandre, provoquant également
l’effondrement de certaines habita-
tions précaires et des fissures à
quelques autres, a affirmé le président
de l’APC, M. Lakhdar Benkorich, indi-
quant qu’un recensement précis des
dégâts est en cours. Des dégâts ana-
logues ont été enregistrés à El-Djezzar
où, selon un élu local, 200 maisons ont
subi des dommages dans la mechta
de Fidh Bourtam, en plus de l’endom-
magement de parcs avicoles et d’ex-
ploitations agricoles. APS


